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1. INTRODUCTION 
G. del la Valle 

Le domaine des eaux souterraines est un d ro i t regal ien de l 'E ta t ( a r t . 1 de 
la l o i cantonale sur l ' u t i l i s a t i o n des eaux, du 3 de'cembre 1950). L ' a r t . 127a 
de la meme lo i impose ä l 'E ta t Tob l i ga t i on d ' e t ab l i r une carte hydrogeolo­
gique en vue d'assurer la gestion et la protect ion des eaux super f i c ie l l es et 
souterraines. Dans le cadre de ce mandat, des recherches hydrogeologiques 
finance'es par 1 'Etat et subventionne'es par la Confe'de'ration ont e't l entre­
prises dans les regions dont le sous-sol contient des ressources en eau po­
tab le , importantes actuel lement ou pour 1 'aveni r . De t e l l e s re'gions sont les 
vallees des grandes r i v ie res (Aar, Emme, B i rs , e t c . ) . 

Dans le val lon de St - Imier , une enquete aupres des communes, confirmee par 1a 
sui te par un plan d i recteur , a montre que dans 1'immediat les besoins en eau 
sont couverts, mais qu'ä moyen terme i l faudra i t disposer d'environ 500 1/min 
d'eau supplementaires. Le present programme a ete congu dans cette optique: 
les de'pots al luvionnaires ont e'te explores pour savoir s ' i l e' tait^possible 
d'en t i r e r des ressources supplementaires. Un b i lan hydrique a ete e tab l i 
a f in de mettre au c l a i r quel le est la proportion des pre'cipi ta t ions qui est 
evacuee en surface, et quel le quanti te s'ecoule par cheminement souter ra in . 
Enf in, une premiere se'rie de sondages sismiques a e'te effectue'e: i 1 s ' ag i s -
sa i t de reconnaitre 1 'a l lure generale et les caracter ist iques de la tec to ­
nique des couches jurassiques sous leur recouvrement de molasse. On sa i t 
maintenant que le f lanc nord de 1 'anf ie l inor ium du Chasseral chevauche par 
endroit la molasse du Val lon. I I importera de ten i r compte de ce f a i t quand 
1 'explorat ion deta i l lee du karst profond de'marrera. Avant de placer les f o ­
rages de grande profondeur, i l faudra reprendre plus en deta i l 1'examen s i s -
mique. 

La sismique en deta i l et les forages profonds devront f a i r e 1'objet d'une 
deuxieme etape d'etudes. 

Les travaux de campagne ont ete di r iges par la subdivision Geologie de 1'Of­
f i c e de 1 'e'conomie hydraul ique et e'nerge'tique du canton de Berne (ingenieur 
en chef: M. R. Merki) , ä 1'exception du trongon Sonceboz-Frinvi11ier, dont 
s 'est Charge le bureau ge'ologique Kel lerhals et Haefe l i , Berne. La mise en 
valeur des resul ta ts et le rapport sont dus principalement au bureau geolo­
gique Dr J ä c k l i , SA, Zür ich. Quelques chapitres ont e'te re'diges par 1 'OEHE; 
le texte concernant 1'hydrogeologie du trongon Sonceboz-Frinvi11ier a ete 
e c r i t par le bureau Kel lerhals et Haefe l i . 

M. H. Thalmann (dr es sc. ) a largement contribue ä organiser les travaux 
entre Courtelary et Corte'bert. M. A. Schneider (dr es sc . ) a ef fectue les r e ­
cherches sismiques. M. Ch. Haefeli (dr es s c ) , alors col 1 aborateur de 1' I n ­
genieur-Unternehmung Elektrowatt AG, Zür ich, a mis sur pied le modele mathe-
matique pour l 'aqu i fere de Courtelary. M. M. Riha, (ingenieur d i p l . ) de 
1 'OEHE, a congu et e'tabl i le re'seau hydrometrique. Mme Lina Guinand (hydro-
logue), a compile et dessine la carte hydrogeologique, qui a ete revue en­
sui te par MM. P. Haldimann et Th. Kempf. La cartographie, la mise en page, 
sont dus ä MM. P. Eichwald et P. Kunz (OEHE). 
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Les travaux ont exige la mise ä contr ibut ion d'un cre'dit de f r . 195*000.--, 
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Nous tenons ä remercier tous ceux qui ont contribue ä la re'ussite de cet ouv­
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Schweizer, Niggl i (drs es sc. ) et Zahner. 
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2. REGION ETUDIEE 
G. del la Valle 

2.1 Cadre topographique 

La region etudiee correspond au bassin versant topographique de la Suze. La 
superf ic ie comprise dans ce programme est 1imitee 

au nord 
par les cretes de la Montagne du Droit de Sonvi1ier, du Mont So 1ei1 et du 
Mont Gros in et de la Montagne du Droit de Corgemont ainsi que du Montoz, 

au sud 
par les cretes de la Montagne de Romont, du Chasseral ainsi que par la f r on -
t i e re Berne - Neuchätel (hotel du Chasseral jusqu'ä 1a gare des Convers), 

ä 1'ouest 

par la f ron t ie re Berne - Neuchätel et 

ä l ' es t 

par la f ron t ie re Berne - Soleure (Unterer Bürenberg). 

Ce perimetre embrasse une surface de 175.4 km^. 
Le t r a i t caracter is t ique de ce te r ra in est le valIon de St-Imier de la gare 
des Convers ä Pery ainsi que le valIon du Terbez de Pery ä 1'Unterer Büren-
berg. 

2.2 Composition po l i t ique 

La region etudiee comprend les unites pol i t iques suivantes: 
- d i s t r i c t de Courtelary (par t ie l lement ) , 16 communes, 
- d i s t r i c t de Moutier (par t ie ins ign i f i an te ) 
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D i s t r i c t OEHE Commune ha Habitants 
No 1960 1970 1980 

Courtelary 848 Renan 1260 1 '091 1 '094 882 
633 La Ferr iere (pa r t . ) 540 507 445 424 
909 1) Sonvi1ier 1680 1 '595 1 '497 r 2 0 2 
882 1) St- Imier 1660 6 '704 6 '740 5'430 
955 1) Vi 1leret 1370 1 '125 1 '057 884 
584 1) Cormoret 1250 633 641 516 
595 1) Courtelary 1980 1 '330 1 '462 1-211 
586 1) Cortebert 1450 767 776 634 
583 1) Corgemont 1590 1 '414 1 '645 1 '470 
908 Sonceboz-Sombeval 1500 1 '404 1 '446 1 '332 
662 La Heutte 810 428 486 431 
828 Pery 1570 1 '304 1 '486 1 '449 
825 Orvin 270 •k 1 '059 
949 2) Vauffe l in 40 * * 348 
830 Plagne (par t . ) 400 239 277 310 
858 2) Romont 290 162 

Moutier 924 2) Tavannes 240 •k 3'336 
844 2) Reconvi1ier 90 •k 2'410 
752 2) Malleray 100 •k 1 '908 
535 2) Be'vi lard 90 •k 1 '707 
911 2) Sorvi Tier 100 k 299 
593 2) Court 20 k 1 '480 

Total 18'300 18 541 19 '052 28'884 

* Nombre d'habitants i ns i gn i f i an t dans la re'gion etudie'e 

1) I I ne manque qu'une par t ie ins ign i f ian te au S du t e r r i t o i r e communal 
2) Part ie ins ign i f i an te de la commune 

2.3 Cadre geologique 

ValIon de St-Imier entre les Convers et Sonceboz 

Le val lon de St-Imier forme un syncl inal dont l 'axe plonge de la gare des 
Convers vers l ' es t et remonte ä l ' es t de Sonceboz ou le syncl inal d i spara i t . 
I I est l im i t e au nord par 1 'an t i c l i na l du Mont Sole i l et au sud par 1 'an f i ­
el inorium du Chasseral. 

Les f lancs nord et sud du syncl inal sont formes par les calcaires du Malm. 
Emboites dans ces derniers se t rouvent, dans la par t ie superieure du va l l on , 
des vestiges de roches cretacees. Dans la par t ie in fer ieure du va l lon , 
c 'es t -a -d i re entre St-Imier et Sonceboz, Rol1ier en Signale tandis que les 
auteurs plus modernes (Epple et Ziegler) n'en portent point sur leur car te . 
Superposee aux ter ra ins cretaces quand i1 y en a, ou alors au Malm, on trouve 
1a molasse au fond du sync l i na l . 
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Comme derniere un i te , on decouvre les te r ra ins quaternaires, so i t formant le 
t o i t de la molasse, so i t directement susjacent aux roches mesozoiques. I I 
s ' ag i t de ter ra ins morainiques, d'eboul is de pente et d 'a l luv ions . Les a l l u ­
vions entre Vi 1leret et Cormoret et entre Courtelary et Cortebert sont en 
par t ie des graviers aquiferes. 

Vallee de la Suze entre Sonceboz et 1'Unterer Bürenberg 

La structure de cette section ressemble ä ce l le du valIon de St-Imier en 
amont de Sonceboz. Nous avons de nouveau un syncl inal l im i te au nord par 
1 'an t i c l ina l du Montoz et au sud par 1 'an t i c l i na l du Chasseral et de la Mon­
tagne de Romont. Le syncl inal de Pery plonge vers 1'est et apres Pery 1'axe 
se releve et remonte en d i rec t ion de 1'Unterer Bürenberg (ValIon du Terbez). 
Le syncl inal de Pery n'est donc tectoniquement pas r e l i e au syncl inal de 
St- Imier . Ces deux structures sont separees par le plongement axial vers 
1'ouest de 1 'an t i c l ina l du Montoz qui d ispara i t pres de Sonceboz. 

La composition strat igraphique du syncl inal de Pery est 1a meme que ce l le du 
syncl inal de St-Imier ä 1'exception pres que le cretace n'apparait qu'en un 
p e t i t affleurement Signale par Thalmann ä 1'est de Fr inv i11 ier . Des al luvions 
graveleuses aquiferes sont connues ä La Heutte et ä Pery. 

2.4 Cadre hydrogeologique et hydrologique 
P. Haldimann, Th. Kempf 

Nous distinguons 3 aquiferes principaux superposes: les calcaires du Dogger, 
en par t icu l ier le Hauptrogenstein infe'r ieur et supe'rieur. Se superposant au 
Dogger et separes de ce lu i - c i par les ter ra ins incompetents de 1'Oxfordien 
in fer ieurs (arg i le ä Renggeri, te r ra in ä c h a i l l e s , marnocalcaire de Binnens-
t o r f , marnes d'Eff ingen) suivent les calcaires de 1'Oxfordien superieur, du 
Kimme'ridgien et du Port landien. Enf in, emboitee dans les syncl inaux, la t r o i ­
sieme unite aquifere: les graviers a l luv ionnai res, reposant so i t sur les c a l ­
caires me'sozoiques, so i t sur la molasse, so i t sur des ter ra ins d ' a l t e ra t i on 
et moraines quaternaires. 

L'OEHE a i ns ta l l e 4 1iminigraphes le long de la Suze. L'Hydrologie nationale 
en possede un ä Sonceboz. Ces cinq stat ions d'Observation ont permis de d i v i ­
ser la region etudiee en cinq bassins versants p a r t i e l s : 

Bassin versant pa r t i e l A: Bassin versant de 1a Station Suze Sonvi1ier 
(OEHE) 

Bassin versant pa r t i e l B: Bassin versant de 1a Station Suze Vi 1 leret 
(OEHE) 

Bassin versant par t ie l C: Bassin versant de la Station Suze Courtelary 
(OEHE) 

Bassin versant pa r t ie l 0: Bassin versant de la Station Suze Sonceboz 
(Service hydrologique nat ional) 
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Bassin versant pa r t i e l E; Bassin versant de la Station Suze Pe'ry (OEHE) 
Bassin versant to ta l du ValIon de St-Imier 

Logiquement, dans chaque bassin versant pa r t i e l sont inte'gres les bassins 
versants situes en amont. Donc la surface calculee pour chaque bassin englobe 
egalement ce l le des bassins superieurs. 

Des stat ions de jaugeage supplementaires ont ete placees aux sources kar­
stiques de la Dou et de la Raissette ä Cormoret ainsi qu'ä t r o i s t r i b u t a i r e s 
de la^Suze. Cela permet de dist inguer d'autres bassins versants pa r t i e l s ä 
1' inte'r ieur des bassins enumeres plus haut: 

Bassin par t ie l C]: 

Bassin pa r t i e l C2: 

Bassin pa r t i e l D]: 

Bassin pa r t i e l Dg: 

Bassin pa r t i e l E] : 

Bassin versant de la source La Dou 

Bassin versant de la source La Raissette 

Bassin versant du ruisseau Le Grabe, Cortebert 

Bassin versant du ruisseau Le Bez, Corgemont 

Bassin versant du ruisseau Le Terbez, Pery 

Ces pe t i t s bassins par t ie l s n'ont f a i t 1'objet de considerations que pour le 
traitement de problemes spe'ciaux. Leur surface est englobe'e dans la surface 
du bassin pa r t i e l auquel i l s sont subordonnes. 
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3. PRECIPITATIONS 
P. Haldimann 

3.1 Le reseau des stat ions pluviometriques 

Les stat ions pluviometriques de la zone etudiee te l l es qu 'e l les sont mises en 
valeur dans le present rapport se d iv isent en t r o i s groupes: 

1. Stations de 1 ' I n s t i t u t suisse de meteorologie (ISM) 
2. Stations pluviographiques de 1 'Of f ice de l'e'conomie hydraul ique et 

energetique du canton de Berne (OEHE) 
3. Total isateurs mensuels de 1'OEHE 

Toutes les stat ions pluviometriques sont reunies dans le tableau 1 et dotees 
d'un numero d 'ordre. Numeros et stat ions f igurent egalement sur le plan de 
Si tuat ion au 1:50'000 (annexe 1) . 

3.1.1 Stations de l'ISM 

Dans le present rapport , on a pu mettre en valeur les mesures des p rec ip i t a ­
t ions des stat ions meteorologiques suivantes de 1'ISM situees dans 1a zone 
d'etudes et dans ses environs immediats: Bienne, La Chaux-de-Fonds, 
Mont-Solei1 et Courtelary. 

Les stat ions de Boudevi11iers, Chaumont, Macolin et Bei lelay de 1'ISM situees 
egalement aux environs moins proches fournissent des valeurs de p rec ip i t a ­
t ions qui d i f f e ren t fortement des stat ions mentionnees ci-dessus. Ces s ta ­
t ions ne sont visiblement pas representatives pour les condit ions du ValIon 
de St- Imier; par consequent, e l les n'ont pas ete ut i1 isees. 

3.1.2 Stations pluviographiques de 1'OEHE 

Dans le cadre des presentes etudes, 1'OEHE a i ns ta l l e en 1975 dans le ValIon 
de St-Imier les t r o i s stat ions pluviographiques de Pre aux Boeufs ä Sonvi-
1 ier , Ferme Longines ä St-Imier et Metair ie de Nidau ä Sonceboz. La s u r v e i l -
lance technique des stat ions e t a i t assuree par 1 'OEHE et leur entret ien e t a i t 
confie ä des habitants du l i e u . Monsieur 0. Weber, dr es sc . , Sumiswald, a 
mis en valeur les enregistrements. 
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Tableau 1: Les stat ions pluviometriques dans le ValIon de St-Imier 

Mumero d'ordre 
de 1 ' ISM 
resp. de 1'OEHE 

Station I ns ta l l a t i on Coordonnees A l t i tude du 
t e r ra i n 
m s. m. 

Prec ip i ta t ions 
moyennes annuelles 
1975 - 1979 (mm) 

Stations de 1'ISM 

6370 Bienne Stat ion meteorolog. 586.450/21 9.400 434 1201 

8560 La Chaux-de-Fonds Stat ion meteorolog. 551.060/214.040 990 1424 

6390 Mt. S o l e i l , St- Imier Stat ion meteorolog. 566.260/223.170 1180 1530 

6400 Courtelary Pluviometre ISM 572.340/225.550 692 1278 

6330 Boudevi11iers * Pluviometre ISM 558.210/208.580 755 1133 

6360 Chaumont * Stat ion meteorolog. 565.020/211.220 1141 1163 

6380 Hacolin * Pluviometre ISM 582.900/220.740 870 1530 

1760 Bel lelay * Pluviometre ISM 579.580/234.800 930 1452 

Pluviographes de 1 ' OEHE des 1975 

562.219/5 Pre aux Boeufs, Sonv i l ie r Pluviographe OEHE 562.100/21 9.820 850 1147 

567.222/4 Ferme Longines, St- Imier Pluviographe OEHE 567.055/222.220 760 1139 

581.226/6 Metair ie de Nidau, Sonceboz Pluviographe OEHE 581.935/226.045 660 1151 

Total 1sateurs mensu eis de 1'OEHE 1975 - 1980 

661.221 / l La Gibolet te , La Ferr iere Tota l isateur mensuel 561.060/221.230 1150 1182 

563.219/3 Poste sous les Roches, Sonv i l ie r Tota l isateur mensuel 563.225/219.240 1097 1158 

568.220/1 Metair ie les Planes, V i l l e r e t * * Tota l isateur mensuel 568.730/220.540 1290 1028 

570.226/1 Croix du C i e l , Courtelary * * Tota l isateur mensuel 570.515/226.335 1135 1404 

571.227/1 Chalet Neuf, Courtelary * * Tota l isateur mensuel 571.465/227.225 1240 1306 

574.223/1 Le Pietz , Courtelary Tota l isateur mensuel 574.025/223.210 1252 1371 

576.229/1 Chez Zingg, Corgemont Tota l isateur mensuel 576.730/229.440 1060 1249*** 

581.228/1 Chenevieres, Tavannes Tota l isateur mensuel 581.395/228.715 830 1069 

583.225/1 Saissel in du Haut, La Heutte 
(en a c t i v i t e seulement jusqu'en 1978) 

Tota l isateur mensuel 583.905/225.410 1077 1 252**** 

592.229/1 Unt. Bürenberg, Romont Tota l isateur mensuel 592.090/229.025 955 1299 

588.232/7 La Voirde, Bevilard 
(en a c t i v i t e seulement en 1977) 

Tota l isateur mensuel 588.190/232.070 720 1287***** 

* Stat ion non repräsentat ive pour l e Vallon de St- Imier * * * Seulement de 1976 ä 1979 
donnees pluviometriques non u t i l i s e e s ulterieurement * * * * Seulement de 1975 ä 1977 

* Donnees pluviometriques non u t i l i s e e s ulterieurement * * * * * Seulement de 1976 ä 1977 
ä cause de for tes divergences 

3.1.3 Total isateurs mensuels de 1'OEHE 

En 1975, 1'OEHE a i n s t a l l e , exclusivement dans le cadre des presentes etudes, 
11 to ta l i sa teurs mensuels temporaires (voir tableau 1 ) . Ces ins ta l l a t i ons ont 
ete demontees en 1980. Elles ont egalement ete survei1lees par 1'OEHE et 
entretenues par du personnel l o c a l . Les feui 1 les de mensurations ont e'gale-
ment ete mises en valeur par Monsieur Weber. 

3.2 Evaluation des stat ions 

I I ne f a i t pas de doute que les stat ions de 1'ISM surveiHees en permanence 
fournissent les valeurs de pre'cipi ta t ions les plus sol ides et aussi les plus 
repräsentatives pour autant que la Station ne se trouve pas dans un endroit 
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topographiquement expose. C'est pour cette raison que, pour determiner dans 
quelle mesure les prec ip i ta t ions dependent de 1 'a l t i t ude , on a considere 
avant tou t , pour la construction des droi tes de regression ( f igure 1 ) , les 
valeurs de prec ip i ta t ions des stat ions Bienne, La Chaux-de-Fonds, Mont-Solei1 
et Courtelary de 1'ISM. En revanche, les quatre stat ions ISM de Boudevi1-
1 iers , Chaumont, Macolin et Bei lelay ont 1ivre des valeurs fortement d iver ­
gentes e t , en pa r t i e , cont rad ic to i res , s i bien qu 'e l les n'ont pas ete u t i 1 i -
sees. Pour les stat ions de Boudevi11iers et de Chaumont, i1 est possible que 
la Station sous le vent ä 1'abri de la plus haute crete du Jura so i t respon­
sable du f a i t que les quantites de prec ip i ta t ions sont au-dessous de la 
moyenne. Pour les stat ions de Macolin et de Be l le lay , les conditions topogra­
phiques locales ont pu jouer un ro le dans les prec ip i ta t ions qui sont p lu töt 
au-dessus de la moyenne. 

Les valeurs des prec ip i ta t ions te l l es qu 'e l les sont donnees par les t r o i s 
pluviographes de 1'OEHE du ValIon de St-Imier sont de 5 a 10 % infer ieures ä 
cel les de la Station de 1'ISM de Courtelary qui prdsente une Situat ion et une 
exposit ion topographique comparable. I c i , 1a cause des quantites de p rec i p i ­
tat ions p lutot trop fa ib les doi t probablement etre recherchee dans la dispo­
s i t i on de 1'apparei1 (par exemple exposit ion au vent e t c . ) . Pour la determi-
nation de la dependance existant entre prec ip i ta t ions et a l t i t ude ( f igure 2) 
on a malgre tout pr is en conside'ration ces t r o i s stat ions de 1 'OEHE outre les 
stat ions ISM. 

Les to ta l isa teurs mensuels ins ta l les par 1'OEHE en des endroits recules ont 
fourni des valeurs tres fortement dispersees et part iel lement contradicto i res 
qu i , e l les aussi, sont en par t ie nettement infer ieures ä cel les comparables 
de 1'ISM. L'importante dispersion des valeurs de prec ip i ta t ions donnees par 
les to ta l isa teurs mensuels est due, ä tout le moins part ie l lement, ä des ex-
posit ions diffe'rentes des s ta t ions , di f ferences topographiques, boisement 
d i f f e r e n t , posi t ion exposee au vent; mais i l semble que d'autres sources 
d'erreurs te l les que, e'ventuel lement, de'f icience technique dans la survei 1-
lance des to ta l isa teurs qui fournissent regulierement des valeurs de p rec ip i ­
ta t ions trop basses puissent egalement avoir joue un ro l e . Les stat ions 
568.220/1 (pourtant situee au vent) et 571.227/1 fournissent des valeurs i n -
explicablement basses alors que la Station 570.226/1 f ou rn i t une valeur d'une 
hauteur peu r e a l i s t e . 

Pour ces mot i fs , les valeurs de prec ip i ta t ions des to ta l isa teurs mensuels 
n'ont pas e te prises en consideration pour 1 a construct ion des dro i tes de r e ­
gression ( f igure 1) . En revanche, et ä 1'exception des t r o i s stat ions susmen-
tionnees, les moins dignes de f o i , on a tenu compte de ces valeurs pour la 
construction des cartes de prec ip i ta t ions ( f igure 1) . Naturellement, ces car­
tes souffrent d'une imprecision correspondante et e l les donnent des Images de 
prec ip i ta t ions qui sont p lu töt trop basses. 

3.3 Repart i t ion regionale des prec ip i ta t ions 

3.3.1 Cartes des prec ip i ta t ions 

Sous forme de cartes des p rec ip i ta t ions , on a represente la repa r t i t i on des 
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prec ip i ta t ions dans le ValIon de St-Imier pour les annees hydrologiques entre 
1975 et 1980 (vo i r f igures 1 et l a ) . Dans la carte des prec ip i ta t ions au 
I :^50'000 (annexe 4) apparaissent les pre'cipi tat ions moyennes annuelles de la 
Periode 1975 -1979. Nous 1'avons mentionne au chapitre precedent: pour la 
construct ion des cartes des isohyetes, quelques stat ions pluviome'triques 
n'ont pas pu etre prises en consideration ä cause des valeurs trop divergen­
tes . 

De par la nature meme des choses, dans les cartes des isohyetes la topogra-
phie de la re'gion e'tudie'e apparatt en ce que les isohyetes suivent ä peu pres 
les courbes de niveau. Ce sont les cretes de la chatne de Chasseral et de 
Mont-Solei 1 qui regoivent les quantite's de pre'cipi tat ions les plus hautes 
tandis que les plus basses tombent au fond de la val lee entre Corgemont et La 
Heutte ou la posi t ion "sous le vent" par rapport aux courants d'ouest domi­
nants et ä 1 'abr i de la Montagne du Dro i t , de'termine la f a ib le quanti te des 
pre 'c ip i tat ions. 

I I convient de remarquer que les valeurs des prec ip i ta t ions reportees sur les 
cartes sont de 5 a 10 % trop basses, a insi que cela a de'ja e'te d i t . 

A comparer les quatre cartes des prec ip i ta t ions pour les annees hydrologiques 
de 1975 ä 1979, on constate que, dans 1 'anne'e hydrologiques seche 1975/76, la 
repa r t i t i on des prec ip i ta t ions est remarquablement plus plate que durant 
1'annee humide 1976/77. Cela montre que le r e l i e f topographique se marque de 
maniere plus s i g n i f i c a t i v e sur les prec ip i ta t ions regionales lors des p rec i ­
p i ta t ions importantes que lors des pe'riodes moins humides, c 'es t -ä -d i re que 
1'interdependance entre prec ip i ta t ions et a l t i t ude est plus s i g n i f i c a t i v e 
avec 1 'augmentation des pre'cipi tat ions annuel les (voi r chapitre su ivant ) . 

3.3.2 L'interdependance entre prec ip i ta t ions et a l t i t ude 

Dans la f igure 2, on a tente de f a i r e apparattre graphiquement la mesure dans 
laquel le les pre'cipi tat ions de'pendent de l ' a l t i t u d e , et cela pour les quatre 
annees hydrologiques etudiees. Pour la determination arithmetique de chaque 
dro i te de re'gression on n'a ne'anmoins u t i l ise que les valeurs de pre 'c ip i ta­
t ions des stat ions ISM de Bienne, La Chaux-de-Fonds, Mont-Solei1 et Courte-
lary a insi que les stat ions pluviographiques OEHE Sonv i l ie r , St-Imier et Son­
ceboz, etant donne que les autres valeurs presentaient une trop grande d i s ­
persion et qu'el les e'taient general ement t rop basses. 

En resume, la f igure 2 permet de trouver les interdependances suivantes: 

Annee extremement seche 1975/76 N = 606 + 0.35 H (r2 = 0.74 

(en u t i1 isant egalement les valeurs de 
pre'c ipi tat ions des t o ta l isateurs mensuels) N = 672 + 0.25 H (r2 = 0.33; 

Annee tres humide 1976/77 N = 1085 + 0.62 H (r2 = o . 6 i ; 

Annee p lu to t humide 1977/78 N = 958 + 0.59 H (r2 = 0 . 44 ; 

Annee normale 1978/79 N = 895 0.37 H (r2 = 0 . 4 5 ; 
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Figure 1 Repartition annuelle des precipitations 
Annees iiydrologiques 1975/76-1978/79,1 : 200000 
1975/76 

Bassin versant topographique, Vallon de St Imier 

O Totalisateur 

• P Pluviographe 

872 Hauteur annuelle des precipitations en mm 

—1300— Isohyete, ch i f f re^ hauteur en mm 



Bassin versant topographique, Vallon de St-Imier 

O Totalisateur 

• P Pluviographe 

7182 Moyenne annuelle des precipitations en mm 

— 1000— Isohyete, chi f f re= hauteur en mm 



Figure 2 Influence de l'altitude sur les precipitations 
(representee en utilisant 4 stations de mensurations de l'Institut 
suisse de meteorologie {ISM) et 3 pluviographes de l'OEHE) 



Moyenne de la peViode 1975 - 1979 N = 885 + 0.48 H (r2 = 0.57) 

N: Precipi tat ions en mm 

h: A l t i tude en m s. m. 

r^: Valeur de qual i te des droites de regression 

I I ressort clairement de 1a f igure 2 que, durant les annees humides, 1a d r o i ­
te de regression monte plus rapidement que durant les annees seches, 
c 'es t -ä -d i re que 1'interdependance entre 1 'a l t i tude et les prec ip i ta t ions 
apparatt plus caracter is t ique durant les annees humides. 

Le gradient moyen des droi tes de re'gression pour la periode 1975 ä 1979 est 
de 0.48. I I montre que, dans le Vallon de St- Imier , avec chaque augmentation 
d ' a l t i t ude de 100 m on peut compter en moyenne avec une augmentation des pre­
c ip i ta t i ons de 48 mm. Ce gradient est dans une certaine mesure comparable ä 
celu i trouve par LLischer 1977 pour la val lee de la Dünnern (35 mm/100 m), 
mais i l est sensiblement plus bas que les gradients correspondants pour la 
region de la Langeten (100 mm/100 m, Binggeli 1974) ou pour 1'Emmental supe­
r ieur (80 mm/100 m, Weber 1974). 

3.3.3 Precipi tat ions regionales 

Pour l 'etude de 1'economie hydraulique d'une region determinee, la moyenne 
regionale des prec ip i ta t ions (pre'c ipi tat ions regionales N Q ) est une gran­
deur de calcul importante. Pour determiner les prec ip i ta t ions regionales pour 
chacune des annees hydrologiques etudiees, on a u t i1 ise deux methodes d i f f e ­
rentes, s o i t : 

- une mise en valeur planimetrique des cartes isohyetes (cartes des p rec i p i ­
t a t i ons , f igure 1) 

- la determination de Ng ä p a r t i r de l ' a l t i t u d e moyenne de la region deter­
minee (courbes hypsographiques, f igure 3) avec 1'aide des droi tes de re ­
gression de 1'interdependance entre 1 'a l t i tude et les prec ip i ta t ions ( f i ­
gure 2 ) . 

Les valeurs pour les prec ip i ta t ions regionales calculees par ces deux metho­
des pour les bassins versants pa r t i e l s et pour 1'ensemble du bassin versant 
sont rassemblees sur le tableau 2 pour les 4 annees hydrologiques etudiees. 

Un examen plus approfondi du tableau 2 montre que la mise en valeur p l a n i -
metrique des cartes isohyetes donne des valeurs de prec ip i ta t ions regionales 
qui sont presque toutes de 5 a 25 % environ plus basses que cel les fournies 
par le calcul selon les a l t i tudes moyennes et 1'interdependance entre 1 ' a l t i ­
tude et les p rec ip i ta t ions . Cela est du au f a i t que, pour la construct ion des 
cartes des isohyetes, ce sont surtout les valeurs de prec ip i ta t ions des t o ­
t a l isateurs mensuels qui ont ete u t i l i sees et ce l l es -c i se t rouvent, on le 
s a i t , etre trop basses. 
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Tableau 2: Les prec ip i ta t ions par zones dans les bassins versants topogra­
phiques par t ie l s A - E pour les annees 1975/76 a 1978/79 

B a s s i n v e r s a n t p a r t i e l P r e c i p i t a t i o n s r e g i o n a l e s 
en mm 

Denomination S u r f a c e A l t i t u d e 
moyenne 
m s . m. 

1975/76 
* * * 

1976/77 
* * * 

1977/78 
* * * 

1978/79 
* 

Per iode 
1975/79 

* * * 

A La S u z e , S o n v i l i e r 

B La S u z e , V i l l e r e t 

C La S u z e , C o u r t e l a r y 

0 La S u z e , Sonceboz 

E La S u z e , Pery 

E 1 Le T e r b e z , Pery 

C 1 La Dou, Cormoret 

C 2 La R a i s s e t t e , Cormoret 

30 .9 

51 .3 

8 5 . 5 

126 .2 

175.4 

21.4 

4 . 8 

3 .3 

1085 

1055 

1045 

1030 

1020 

1032 

1080 

1044 

928 990 

933 975 

945 970 

939 965 

918 960 

965 

1018 990 

1010 970 

1517 1760 

1 534 1 740 

1574 1730 

1 544 1 720 

1531 1715 

1725 

1855 1760 

1805 1730 

1369 1605 

1386 1 590 

1425 1580 

1412 1570 

1398 1565 

1575 

1675 1605 

1644 1580 

1102 1295 

11 21 1285 

1168 1280 

1170 1275 

11 72 1270 

1275 

1328 1295 

1 332 1280 

- 1370 

- 1355 

- 1350 

- 1340 

- 1335 

- 1345 

- 1365 

- 1350 

apres mise en v a l e u r des c a r t e s des i s o h y e t e s 
d ' a p r e s l ' a l t i t u d e moyenne se lon 1 ' in te rdependance e n t r e 
l e s p r e c i p i t a t i o n s e t l ' a l t i t u d e (vo1r f i g u r e s 1 e t 2) 

En comparaison, le calcul des pre'cipi tat ions regionales effectue avec 1' i n ­
terdependance entre l ' a l t i t u d e et les prec ip i ta t ions fou rn i t certainement des 
valeurs auxquelles on peut mieux se f i e r . Partant de c e l l e s - c i , les pre 'c ip i ­
ta t ions regionales donnees au tableau 2 en colonne * * ) permettent de calculer 
les quantites de pre'c ipi tat ions pour chacun des bassins versants pa r t i e l s 
t e l l es qu 'e l les f igurent au tableau 3 et t e l l es qu 'e l les seront u t i l i sees 
pour la comparaison des pre'cipi tat ions re'gionales et de 1 'e'coulement regional 
t r a i t es au chapitre 4. 

Les prec ip i ta t ions regionales determinees de la sorte representent pour le 
Vallon de St-Imier 1'apport le plus important pour la real imentation de 1 'eau 
souterraine. La f rac t ion des prec ip i ta t ions i n f i l t r e e ou 1 ' i n f i l t r a t i o n e f f i ­
cace des pre'cipi tat ions est t r i b u t a i r e de la repa r t i t i on temporel le des pre­
c ip i t a t i ons (chapitre 3.4) et de 1'evapotranspirat ion, ce l l e - c i etant var ia ­
ble Selon les Saisons (chapitre 6 ) . 
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Figure 3 Courbes hypsograpiiiques pour les bassins versants topograpiiiques partiels A - E 



Tableau 3: Pre'cipitations re'gionales quantifie'es dans les bassins versants 
topographiques par t ie ls A - E pour les anndes 1975/76 a 1978/79 

B a s s i n v e r s a n t p a r t i e l P r e c i p i t a t i o n s reg iona es * 

1975/76 
mio m-^/a m-^/s 

1976/77 
mio m-^/a m-^/s 

1977/78 
mio m^/a ^ 3 / 5 

1978/79 
mio m^/a m^/s 

Per iode 
1975/79 

mio m^/a m^/s 

A La Suze , S o n v i l i e r 30 .60 0.97 54.40 1.73 49 .60 1.60 40 .00 1.27 42 .30 1.34 

B La Suze , V i l l e r e t 50 .00 1 .60 89 .30 2 .83 81 .60 2.60 65 .90 2 .08 69 .50 2 .20 

C La S u z e , C o u r t e l a r y 82.90 2 .63 147.90 4 .70 135.10 4 .28 109.40 3.47 115.40 3.66 

D La Suze , Sonceboz 121.80 3.86 217.10 6 .88 198.10 6 .28 160.90 5.10 169.10 5.36 

E La S u z e , Pery 168.40 5.34 300.80 9.54 274.50 8 .70 222.80 7.06 234.20 7.43 

E 1 Le T e r b e z , Pery 20.60 0 .65 36.90 1.17 33 .70 1.07 27 .30 0.87 28 .80 0.91 

C 1 La Dou, Cormoret 4 .75 0 .15 8 .45 0.27 7 .70 0.24 6 .20 0 .20 6 .50 0.21 

C 2 La R a i s s e t t e , Cormoret 3 .20 0 .10 5.71 0 .18 5.21 0.16 4 .20 0 .13 4 .50 0 .14 

* c a l c u l e d ' a p r e s l e t a b l e a u 2 , colonne 

3.4 Re'partition temporel le des pre'cipitat ions 

3.4.1 Donnees mises en valeur 

Pour la determination de la repar t i t i on temporelle des p rec ip i ta t ions , on a 
u t i l i s e les resul ta ts des stat ions suivantes: 

Valeurs journal ieres des pluviographes Sonvi1ier, St-Imier et Sonceboz de 
l'OEHE 

Totaux mensuels de toutes les autres s ta t ions . 

Les valeurs journal ieres des stat ions Bienne, La Chaux-de-Fonds, Mont-Solei 1 
et Courtelary de l'ISM seraient egalement a d ispos i t ion , mais e l les n'ont pas 
dte spe'cial ement mises en valeur dans le cadre des pre'sentes e'tudes. 

Les valeurs des prec ip i ta t ions mises en valeur sont representees aussi bien 
numeriquement que graphiquement dans 1'appendice. 

3.4.2 Repart i t ion mensuelle des prec ip i ta t ions 

Dans la Station de Courtelary de 1'ISM situee au centre, et durant la Periode 
d'e'tudes 1975-1979, les pre'cipi tat ions les plus for tes sont tombe'es pendant 
les mois suivants: 

1975/76: novembre 
1976/77: j u i l l e t 
1977/78: mars 
1978/79: decembre 
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Les pre'cipi tat ions les plus fa ib les sont tombees pendant les mois de: 

1975/76: decembre 
1976/77: septembre 
1977/78: j u i n 
1978/79: novembre 

Ic i non plus aucune regle ne se dessine, peut-etre parce que l'annde hydro­
logique anormale 1975/76 tombe dans la pe'riode d'e'tudes. En ge'ne'ral, les mois 
de j u i n , j u i l l e t et aoQt s'averent cependant les plus riches en p rec ip i t a ­
t ions tandis que les mois de septembre et d'octobre apparaissent comme etant 
les plus sees. 

3.4.3. Repart i t ion journa l ie re des prec ip i ta t ions 

L'examen des representations numeriques et graphiques reunies en annexe et 
qui concernent les quantites de pre'cipi tat ions mesurees aux pluviographes de 
l'OEHE Sonv i l ie r , St-Imier et Sonceboz permet de constater que, durant la pe­
riode e'tudie'e, (1975-1979) les pointes de prec ip i ta t ions ont eu l i eu aux 
jours suivants 

1975/76: 17./18.7. et 9.9. 
1976/77: 31.7. et 17.8. 
1977/78: 7.7. 
1978/79: 30.12. et 27 .1 . 
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4. ECOULEMENT 
P. Haldimann, Th. Kempf 

4.1 Le rdseau des emplacements de jaugeage 

En 1976, l'OEHE a i ns ta l l e dix stat ions 1imnigraphiques dans le Vallon de 
St- Imier . En out re, depuis 1960 i l ex iste sur la Suze, h Sonceboz, une Sta­
t ion limnigraphique de 1'Hydrologie nationale et ses donnees ont pu etre u t i -
1 isees e'gal ement dans le pre'sent rapport. 

L'emplacement exact de toutes les stat ions de jaugeage est donnd dans le plan 
de S i tua t ion , annexe 1; les pr incipales donne'es techniques en sont rassem-
blees dans le tableau 4 c i -apres. 

4.2 Mise en valeur des enregistrements limnigraphiques 

La mise en valeur des enregistrements des stat ions limnigraphiques cantonales 
a ete f a i t e par 1'ordinateur du bureau geologique Dr. H. Jäckl i SA: En ce la , 
les niveaux d'eau indique's sur les enregistrements limnigraphiques ont e'te 
portes en continu sur la table des coordonnees; i l s ont etä d i g i t a l i sds et 
les valeurs journal ieres moyennes ainsi que les valeurs de pointe ont e'te en-
registrees sur "d isquet tes" . 

Grace aux diverses mesures au moulinet effectuees par 1'OEHE, i l a ete pos­
s ib le de construire une re la t i on mathe'matique P/Q optimale ä 1 'aide de 1 'o r ­
dinateur (voir courbes P/Q en annexe). 

A 1 'aide des courbes de tarage ind iv idue l les , les niveaux d'eau ont e'te' con-
ve r t i s en de'bits et porte's aussi bien nume'riquement que graphiquement sur des 
f e u i l l e s di tes " f eu i l l es hydrographiques annuelles" (voi r les annexes). Sur 
ces f e u i l l e s annuelles, les de'bits re'gion aux annuels moyens ont e'te donne's en 
m3/s. Par contre, on a renonce ä la representation du de'bit re'gional speci­
f ique sur les f e u i l l e s annuelles e'tant donne qu'au moment de leur e'tablisse-
ment le bassin versant exact n ' e ta i t pas encore connu et q u ' i l n'a pu etre 
de'termine qu'apres la mise en valeur hydrologique compl ete des de'bits en­
reg is t res . 
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Tableau 4: Les stat ions limnigraphiques dans le Vallon de St-Imier 

Numero 
d ' o r d r e 
de 1 'OEHE 

S t a t i o n ( l i m n i g r a p h e ) Coordonnees A l t i t u d e du 
t e r r a i n 
ra s . m. 

B a s s i n v e r s a n t 
p a r t i e l 

662.220/11 La Suze , S o n v i l i e r 562.71 5 /220 .420 env. 820 A 
568 .222 /2 La S u z e , V i l l e r e t 568 .040 /222 .840 env. 760 B 

573 .225 /9 La S u z e , C o u r t e l a r y 573 .230 /225 .900 env. 680 C 

* ) La S u z e , Sonceboz 579 .810 /227 .350 env. 642 D 

585 .225 /2 La Suze , Pery 585 .520 /225 .700 env. 596 E 

570 .224 /5 La Dou, Cormoret 569 .930 /224 .040 env. 718 C 1 
570 .224 /6 La Dou Turbine 569 .985 /224 .065 env. 718 C 1 

570 .224 /4 La R a i s s e t t e , Cormoret 570 .740 /224 .810 env. 703 C 2 
574.226/1 5 Le Grabe, C o r t e b e r t 574 .770 /226 .610 env. 675 D 1 

577 .226 /2 Le B e z , Corgemont 577 .235 /226 .655 env. 662 D 2 
585.226/1 2 Le T e r b e z , Pery 585 .805 /226 .680 env. 609 E 1 

* ) S t a t i o n l imnigrap i i ique du S e r v i c e hydrologique n a t i o n a l 

Tableau 5: L'ecoulement regional annuel moyen dans les bassins versants topo­
graphiques pa r t i e l s A - E pour les anne'es 1976/77 ä 1978/79 

B a s s i n v e r s a n t partiel 
r e s p . Station de 
jaugeage 

m-^/a 

S u r f a c e 

I<m2 

Ecoulement reg iona l annuel moyen B a s s i n v e r s a n t partiel 
r e s p . Station de 
jaugeage 

m-^/a 

S u r f a c e 

I<m2 
1976/77 

m-̂ /s mio m'^/a 
1977/78 

m'^/s mio m-'/a 
1978/79 

m^/s mio m-'/a 

A La Suze , S o n v i l i e r 30 .9 0 .28 8 . 8 0.26 8 .2 0 .19 6 .0 
B La S u z e , V i l l e r e t 51 .3 0 .83 26 .2 0 .75 23.7 0.71 22 .4 
C La S u z e , C o u r t e l a r y 8 5 . 5 4 .69 147.9 3 .93 123.9 2 .60 82 .0 
D La Suze , Sonceboz 126 .2 5.71 180.1 5.13 161 .8 3 .80 119.8 
E La S u z e , Pery 175.4 7 .65 241 .3 6.46 203.7 5.19 163.7 

La Dou, Cormoret - 1.95 61 .5 2 .58 81 .4 1.77 55.8 
La Dou Turbine - 0.21 6.6 0 .23 7.3 0 .19 6 .0 

C 1 La Dou t o t a l 4 . 8 2 .16 68.1 2.81 88 .7 1.96 61 .8 
C 2 La R a i s s e t t e , Cormoret 3.3 0 .44 13 .9 0 .46 14 .5 0 .29 9.1 
E 1 Le T e r b e z , Pery 21 .4 0.08 2 .5 0 .09 2 .8 0 .05 1.6 
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Tableau 6: L'e'cou lement re'gional specif ique dans les bassins versants topo­
graphiques par t ie ls A - E pour les annees }97b/n ä 1978/79 

B a s s i n v e r s a n t p a r t i e l 
r e s p . S t a t i o n de 
jaugeage 

S u r f a c e ecoulement reg iona l s p e c i f i q u e B a s s i n v e r s a n t p a r t i e l 
r e s p . S t a t i o n de 
jaugeage 

km2 
1976/77 

mm l / s . k m ^ 
1977/78 

mm l /s . l (m2 
1976/77 

itvn l/s.l<m2 

A La S u z e , S o n v i l i e r 30.9 284 9.1 265 8 .4 194 6.1 

B La S u z e , V i l l e r e t 51 .3 511 16 .2 462 14 .6 437 13 .8 

C La S u z e , C o u r t e l a r y 85 .5 1 '730 54 .8 1 '449 46 .0 959 30 .4 

D La S u z e , Sonceboz 126 .2 1 '427 45 .2 T 2 8 2 40 .6 949 30.1 

E La Suze , Pery 175.4 1 '376 43 .6 1 '161 36 .8 933 29 .6 

La Dou, Cormoret - - - - - -
La Dou Turbine - - - - - -

C 1 La Dou t o t a l 4 .8 14 '188 450.0 18 '479 585.4 12 '875 408 .3 

C 2 La R a i s s e t t e , Cormoret 3 .3 4'21 2 133 .3 4 '394 139.4 2 '758 8 7 . 9 

E 1 Le T e r b e z , Pery 21.4 117 3.7 131 4 . 2 75 2 .3 

4.3. In terpretat ion des donnees concernant l'ecoulement 

Les valeurs t i rees des f e u i l l e s annuelles de l'annexe pour le debit annuel 
moyen de chaque Station de jaugeage de l'ecoulement sont mises en l i s t e sur 
le tableau 5. Le tableau 6 donne les valeurs pour le debit regional speci­
f ique r e l a t i f aux bassins versants par t ie l s en mm et en l /s/km^. Les don-
nees des deux stat ions de jaugeage 574.226/15 (Le Grabe, Cortebert) , 
577.226/2 (Le Bez, Corge'mont) n'ont pas ete ut i l ise 'es davantage etant donne 
qu 'e l les ne sont pas determinantes pour les considerations hydrogeologiques 
c i -apres. 

Les ecoulements regionaux de chaque bassin versant topographique pa r t i e l sont 
reproduits graphiquement dans la f igure 3 avec les pre'cipi tat ions regionales 
correspondantes. 

4.3.1 Le debit regional specif ique 

Bassins versants par t ie ls topographiques A et B 

A 1'examen du tableau 6, i1 apparatt clairement que le debit specif ique re ­
gional des deux bassins versants par t ie ls A et B situes ä 1 'a l t i tude la plus 
haute (Suze Sonvi1ier et Suze Vi 1 leret ) presente un d e f i c i t t res important 
comparativement aux valeurs reconnues comme "normales". Cela peut etre i n te r -
prete dans le sens que, ou bien le calcul du debit regional specif ique est 
base sur une surface du bassin versant topographique beaucoup trop grande, ou 
bien alors 1'evacuation des eaux de ces deux bassins versants pa r t i e l s se 
f a i t souterrainement et cet ecoulement souterrain n'est pas apprehende par 
les deux stat ions de jaugeage Sonvi1ier et Vi 1 le re t . 

En considerant de plus pres la geologie et 1'hydrologie de ces deux bassins 
versants par t ie l s (voir chapitres 7 et 8 ) , on ne trouve aucun point d'ac-
crochage pour la premiere In terpretat ion mais, en revanche des arguments 
probants pour 1a seconde. 
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Bassin versant topographique pa r t i e l C 

Contrairement au de'bit regional specif ique des re'gions A et B, le debit re'­
gional spe'cifique du bassin versant pa r t i e l C (Suze Courtelary) est plus con­
siderabl e qu'un de'bit "normal". Cela indique que la surface du bassin versant 
topographique en question est t rop res t re in te et que le bassin ve'r i table doi t 
etre plus grand. 

I c i , i l convient de considerer qu'entre les stat ions de jaugeage V i l l e r e t et 
Courtelary j a i l l i s s e n t les deux sources karstiques tres abondantes de La Dou 
et de la Raissette qui alimentent la Suze. Le gros apport de ces sources con­
t r ibue de maniere de'terminante ä 1'e'coulement spe'cif ique eleve ä la Station 
de jaugeage Suze Courtelary. 

Bassins versants topographiques par t ie ls D et E, bassin versant global 

Le debit re'gional spe'cifique dans ces deux bassins versants est e'galement 
sensiblement plus eleve que dans d'autres re'gions comparables du Jura ou du 
Plateau suisse. Cela tendra i t de nouveau ä f a i r e penser que la surface prise 
en consideration pour le bassin versant topographique jusqu'ä la Station Suze 
Pe'ry, c 'es t -ä -d i re pour le bassin versant de tout le Vallon de St - Imier , est 
t rop pet i te avec ses 175.4 km2 et qu'en re'al i te ' , e i l e doi t etre plus grande. 

Bassins versants topographiques par t ie l s Cl et C2 (Sources de La Dou et de la 
Raissette) 

Les debits specifiques fournis de maniere purement theorique, qui sont i n -
vraisemblablement hauts pour ces deux bassins p a r t i e l s , montrent au premier 
coup d 'oe i l que le bassin e f f e c t i f de ces grandes sources karstiques do i t 
etre sensiblement plus grand que leur bassin topographique. 

Bassin versant topographique pa r t i e l El (Le Terbez, Pery) 

Le de'bit spe'cifique re'gional (e'coulement super f i c i e l ) t res f a i b l e du bassin 
versant pa r t ie l El permet d ' i n fe re r que la region est drainee largement par 
voie souterraine. Sur la base de de'ductions ge'ologiques (voir chapitre 8) on 
peut attendre un deversement karstique en d i rec t ion de 1'ouest et un passage 
de 1 'eau karstique dans la Suze au fond de la val lee pres de Pe'ry. 

Resume 

En resume, on peut constater que le debit regional specifique donne sur la 
base des bassins versants topographiques dans les bassins par t ie ls A et B 
presente un d e f i c i t marque qui est cependant compense jusqu'ä la Station de 
jaugeage Courtelary ä cause des sources karstiques abondantes de 1a Dou et de 
la Raissette. 
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Dans les bassins versants pa r t i e l s D et egalement dans le bassin global E, le 
debit regional specifique est p lutot trop eleve' comparati vement aux zones 
comparables connues par la 1 i t te ' ra tu re , c ' es t -ä -d i re que le bassin versant 
e f f e c t i f du Vallon de St-Imier devrait etre p lu to t plus grand que son bassin 
versant topographique. Cette supposition sera ä v d r i f i e r au chapitre 8 lors 
de la de f i n i t i on des bassins versants probables donnee par les considerations 
hydrogeologiques. 

4.3.2 Les var iat ions dans 1'ecoulement 

A la Station Suze Pery, ä la sor t ie du Vallon de St- Imier , on constate les 
var iat ions suivantes de 1 'e'coulement: 

Moyennes journal ieres extremes du debit 

maximum (m^/s) minimum 
(entre parentheses: 
pointe journa l ie re) 

1976/77 37.70 (43.0) 
1977/78 38.28 (43.3) 
1978/79 25.70 (33.5) 

(m3/s) 

2.20 
1.91 
1.67 

quotient d'ecoulement K* 

17.1 
20.0 
15.4 

Moyennes mensuelles extremes du debit 

maximum (m^/s) minimum (m^/s) quotient d'e'coulement K* 

1976/77 17.10 3.13 5.5 
1977/78 12.84 2.36 5.4 
1978/79 13.49 1.89 7.1 

K* = moyenne maximale 
moyenne minimale 

Contrairement aux ruisseaux et r i v ie res de la zone molassique du Plateau 
suisse, la Suze ne connait pas de de'bits de pointe extremes; son e'coulement a 
une a l lure relativement t ranqu i l l e et egale. Par consequent, les quotients 
d'ecoulement obtenus sont f a i b l e s . 

Les debits les plus importants sont ge'neralement constate's en fe 'vr ier , les 
plus fa ib les se produisent durant les mois d'automne, septembre et octobre. 
I I peut se produire egalement des pointes elevees durant les mois de j u i 1 l e t 
et d'aout ä la sui te d'orages. 
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4.3.3 L'ecoulement des sources karstiques de la Dou et de la Raissette, 
Cormoret 

Variat ions dans 1 'ecoulement 

Pour Tepoque d'analyse, on a constate les valeurs extremes suivantes pour 
1 'e'coulement journal ie r moyen: 

La Dou to ta l 

(m3/s) maximum 
(entre parantheses; 
pointe journa l ie re) 

1976/77 9.22 (11.1) 
1977/78 9.71 (12.0) 
1978/79 8.55 (09.0) 

minimum (m^/s) quotient d'e'coulement 

0.68 
0.77 
0.66 

13.5 
12.6 
12.9 

La Raissette 

1976/77 
1977/78 
1978/79 

2.34 (2.5) 
2.27 (2.5) 
2.18 (2.6) 

0.11 
0.11 
0.08 

21.3 
20.6 
27.2 

K* = moyenne maximale 
moyenne minimale 

Les valeurs extremes du debit mensuel moyen sont les suivantes: 

La Dou to ta l 

1976/77 
1977/78 
1978/79 

maximum (m /s ) 

4.30 
6.20 
4.55 

minimum (m /s ) quotient d'e'coulement 

1.05 
0.88 
0.76 

4.1 
7,0 
6.0 

La Raissette 

1976/77 1.00 
1977/78 0.93 
1978/79 0.68 

K* = moyenne maximale 
moyenne minimale 

0.17 
0.13 
0.10 

5.9 
7.1 
6.8 
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Figure 4 Courbes de tarissement des sources la Dou et la Raissette 



Pour l a s o u r c e de l a R a i s s e t t e , s u r t o u t l e s v a l e u r s ex t remes du d ö b i t j o u r n a -
1 i e r moyen p r e s e n t e n t des v a r i a t i o n s r e l a t i v e m e n t grandes avec un q u o t i e n t 
d ' W o u l e m e n t e l e v e t y p i q u e des s o u r c e s k a r s t i q u e s . Pour l a s o u r c e de l a Dou, 
en r e v a n c h e , on o b t i e n t une image etonnamment e q u i l i b r e e , s i b i e n que c e t t e 
s o u r c e k a r s t i q u e p re ' sen te p resque l e c a r a c t e r e d ' u n e s o u r c e de d e b o r d e m e n t . 
Les v a l e u r s ex t remes du d e b i t mensuel moyen p r e s e n t e n t des v a r i a t i o n s f a i b l e s 
e t un q u o t i e n t d 'e ' cou lemen t a t y p i q u e q u i se s i t u e e n t r e 4 e t 7 pour l e s deux 
s o u r c e s . 

Courbe de t a r i s s e m e n t 

P a r t a n t des donnees d ' e c o u l e m e n t des sou rces k a r s t i q u e s de l a Dou e t de l a 
R a i s s e t t e , on a c o n s t r u i t ce q u ' o n a p p e l l e l a c o u r b e de t a r i s s e m e n t pou r deux 
p e r i o d e s t r e s pauv res en p r e c i p i t a t i o n s , ä s a v o i r l a p e r i o d e du 1 4 . 5 . 1 9 7 7 au 
3 1 . 5 . 1 9 7 7 (e ' te ' j e t l a pe ' r i ode du 2 9 . 1 2 . 1 9 7 7 au 2 2 . 1 .1978 ( h i v e r ) . L o r s q u ' i l 
ne tombe pas de p r e c i p i t a t i o n s dans l e b a s s i n v e r s a n t , l e s d e b i t s des s o u r c e s 
en d i m i n u t i o n r e p r e ' s e n t e e s pa r l a cou rbe de t a r i s s e m e n t s u i v e n t t h e o r i q u e m e n t 
l a f o r m u l e de BOUSSINESQ ( 1 9 7 7 ) : 

Qt = Qo • e - - ^ t 

Ol, c o e f f i c i e n t de r e t e n t i o n 
( j o u r s - 1 ) 

Q Q : d e b i t au temps 0 

Ql : d e b i t au temps 1 

A t : P e r i o d e de l a cou rbe de t a r i s s e m e n t 

On p e u t en t i r e r ce q u ' o n a p p e l l e l e c o e f f i c i e n t de r e t e n t i o n d ' u n e s o u r c e ; 

I n Qo - I n Ql 

A t 

Les l i g n e s d ' e t i a g e c o r r e s p o n d a n t e s s o n t r e p o r t e e s s u r l a f i g u r e 3 . C e l l e s - c i 
m o n t r e n t une b i m o d a l i t e p l u s ou moins s i g n i f i c a t i v e : chaque f o i s , ap res 10 ä 
14 j o u r s , i l a p p a r a t t un r a l e n t i s s e m e n t marquant de l a d i m i n u t i o n d ' a p p o r t 
d ' o u r e ' s u l t e un aba i ssemen t c o r r e s p o n d a n t du c o e f f i c i e n t de r e t e n t i o n . 

Par l e c o e f f i c i e n t de r e t e n t i o n cx on peu t d e ' t e r m i n e r l e temps t h e o r i q u e de 
se ' j ou r dans l e s o l de 1 ' eau s o u t e r r a i n e s e l o n l e r a p p o r t 

Dans l e t a b l e a u c i - d e s s o u s , on r assemb le l e s v a l e u r s de e t de pour l e s 

deux p e r i o d e s e t u d i e e s : 
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La Dou 

c o e f f i c i e n t de temps de se ' j ou r 
r e ' t e n t i o n -. cx t h e ' o r i q u e T 

( j o u r s " ) 

1 4 . 5 . 1 9 7 7 - 3 1 . 5 . 1 9 7 7 
2e - lOe j o u r 0 .1066 9 .4 

lOe - 18e j o u r 0 .0512 19 .5 

2 9 . 1 2 . 1 9 7 7 - 2 2 . 1 . 1 9 7 8 
2e - 13e j o u r 0 .0919 10.9 

13e - 25e j o u r 0 .0333 3 0 . 0 

La R a i s s e t t e 

1 4 . 5 . 1 9 7 7 - 3 1 . 5 . 1 9 7 7 

2e - 12e j o u r 0 .1020 9 .8 
12e - 18e j o u r 0 .043 2 3 . 2 

2 9 . 1 2 . 1 9 7 7 - 2 2 . 1 . 1 9 7 8 
2e - 14e j o u r 0 .0833 12.0 

14e - 25e j o u r 0 . 4 3 2 3 . 4 

Compara t i vement ä d ' a u t r e s sou rces k a r s t i q u e s du J u r a , l e s v a l e u r s d e t e r m i ­
nees pour l e s c o e f f i c i e n t s de r e ' t e n t i o n cx s o n t p l u t o t h a u t e s : T r i p e t (1973) a 
d e t e r m i n e une v a l e u r j o u r n a l i e r e de 0 .026 pour l a sou rce de l ' A r e u s e e t Hoehn 
(1979 ) a de ' te rmine des v a l e u r s de 0 .05 ä 0 .005 pa r j o u r pou r des s o u r c e s k a r ­
s t i q u e s dans l e J u r a t a b u l a i r e a r g o v i e n . 

Log iquement l e s v a l e u r s de dure'e t h e ' o r i q u e de se ' jour de l ' e a u k a r s t i q u e dans 
l e s o l s o n t b a s s e s . On peu t en d e d u i r e que dans l e b a s s i n v e r s a n t des s o u r c e s 
l ' a q u i f e r e k a r s t i q u e p re ' sen te une bonne perme'abi 1 i t e e t que l a v i t e s s e 
d ' e c o u l e m e n t e s t f o r t e . 

La b i m o d a l i t e de l a c o u r b e de t a r i s s e m e n t s ' e x p l i q u e de l a f agon s u i v a n t e : l e 
P r e m i e r t r o n g o n de l a c o u r b e e s t p l u s i n c l i n e ; avec son c o e f f i c i e n t de r e ' t e n ­
t i o n de 0 .08 a 0 .11 i l i n d i q u e l a v i d a n g e r a p i d e des grands canaux t r e s p e r -
me'ables du k a r s t (composante de " l ' e ' c o u l e m e n t d i r e c t " ) . La deuxieme s e c t i o n 
de l a c o u r b e , moins i n c l i n e e , r e p r e s e n t e l a v i d a n g e l e n t e des zones f i s s u r e e s 
moins perme'ables f o r m a n t l e s b l o c s e n t r e l e s canaux p r i n c i p a u x . I I s ' a g i r a i t 
de l a composante " f l o t de b a s e " . 

M u e l l e r e t Z o e t l (1980) c a r a c t e r i s e r e n t de f agon ana logue l ' a l l u r e de 
l ' e c o u l e m e n t de l a s o u r c e de l ' A r e u s e . 

En meme temps , l a b i m o d a l i t e de l a cou rbe de t a r i s s e m e n t p o u r r a i t e t r e c a r a c ­
t e r i s t i q u e pour des s o u r c e s k a r s t i q u e s de debo rdemen t , p r o v e n a n t d ' u n a q u i ­
f e r e en fo rme de b a s s i n . Le t r o n g o n i n c l i n e de l a cou rbe r e p r e s e n t e r a i t 
1 'e ' cou lement r a p i d e du vo lume " d i s p o n i b l e " , d o n t l e n i v e a u p i e z o m e t r i q u e e s t 
s i t u e ä une c o t e l a r g e m e n t s u p e r i e u r e ä c e l l e du s e u i l de de 'bordement . 
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Le t r o n g o n moins i n c l i n e t e m o i g n e r a i t de 1 'e ' cou lement du vo lume "moins d i s ­
p o n i b l e " , don t l e n i v e a u p i e z o m e t r i q u e e s t ä p e i n e p l u s e l e v d que l e s e u i 1 de 
debordement . 

Re ta rdement de 1 ' ecou lemen t s u r l e s p r e c i p i t a t i o n s 

Les f e u i l l e s a n n u e l l e s de l ' a n n e x e p e r m e t t e n t de comparer q u e l q u e s v a l e u r s 
j o u r n a l i e r e s des p rec ip i ta t i ons , par exemple ä l a Station 5 6 7 . 2 2 2 / 4 ( f e r m e 
L o n g i n e s , S t - I m i e r ) , avec l e s v a l e u r s d ' e c o u l e m e n t du j o u r c o r r e s p o n d a n t ä l a 
s o u r c e de l a Dou. C e t t e compara i son mon t re c l a i r e m e n t que l ' e c o u l e m e n t de 
p o i n t e ä l a s o u r c e a p p a r a t t e n c o r e l e meme j o u r , e t au p l u s t a r d l e j o u r q u i 
s u i t des p r e c i p i t a t i o n s i m p o r t a n t e s , e t q u ' e n s u i t e i 1 b a i s s e r a p i d e m e n t . Le 
r e t a r d de 1 ' a p p a r i t i o n de l a pointe de d e b i t e s t t r e s f a i b l e e t i n d i q u e l u i 
a u s s i une f o r t e v i t e s s e d ' e c o u l e m e n t dans l e k a r s t . 

C o n c l u s i o n s ä t i r e r pour l e s b a s s i n s v e r s a n t s des s o u r c e s 

Sur l a base de s d r i e s de mesures e f f e c t u e e s d u r a n t 25 ans dans l a r e g i o n k a r ­
s t i q u e h o n g r o i s e , K e s s l e r a e ' t a b l i (1972) que l e s p r e c i p i t a t i o n s tombees d u ­
r a n t l e s mois de j a n v i e r a a v r i l r e p r e s e n t e n t l e s f o u r n i s s e u r s p r i n c i p a u x de 
1 ' eau de s o u r c e j a i 11 i s s a n t u l t e ' r i e u r e m e n t des s o u r c e s k a r s t i q u e s , en q u o i 
l e s p r e c i p i t a t i o n s de sep tembre ä decembre de 1 'annee p r e c e d e n t e e x e r c e n t une 
i n f l u e n c e p r e p a r a t o i r e s u r l e s c o n d i t i o n s d ' i n f i I t r a t i o n de 1 'annee ä v e n i r . 
C o n n a i s s a n t ces c i r c o n s t a n c e s , i l e s t p o s s i b l e d ' e s t i m e r l a g r a n d e u r du b a s ­
s i n v e r s a n t d ' u n e s o u r c e k a r s t i q u e , e t c e l a s e l o n une methode de c a l c u l p a r ­
t i c u l i e r e . La methode e s t d e c r i t e en d e t a i l pa r E l l e n b e r g e r (1976) e t p e u t 
e t r e u t i l i s e e i c i pou r de ' t e rm ine r l e b a s s i n v e r s a n t p r o b a b l e des s o u r c e s k a r ­
s t i q u e s de l a Dou e t de l a R a i s s e t t e . Se lon E l l e n b e r g e r i l c o n v i e n t de p r o c e -
d e r comme s u i t ( v o i r t a b l e a u 7 ) : 

- D e t e r m i n e r d ' a b o r d l e s p r e c i p i t a t i o n s a n n u e l l e s ( l i g n e O l ) a i n s i que l e t o ­
t a l des p r e ' c i p i t a t i o n s de j a n v i e r ä a v r i 1 ( l i g n e 0 2 ) . 

- La v a l e u r des p r e c i p i t a t i o n s de j a n v i e r ä a v r i l e x p r i m e e en pour c e n t des 
p r e ' c i p i t a t i o n s a n n u e l l e s e s t de 's ignee comme e t a n t l a p a r t des p r e c i p i t a ­
t i o n s d e t e r m i n a n t e ( 1 i g n e 0 3 ) . 

- E n s u i t e i l s ' a g i t de d e t e r m i n e r l a d i f f e r e n c e e n t r e l a q u a n t i t e de p r e c i p i ­
t a t i o n s de sep tembre ci de'cembre de 1 'annee p r e c e d e n t e ( l i g n e 04) e t l a 
moyenne de p l u s i e u r s annees de l a meme p e r i o d e d ' o b s e r v a t i o n s ( l i g n e 0 5 ) . 

- C e t t e d i f f e r e n c e e s t donnee en pour c e n t de l a moyenne de p l u s i e u r s annees 
e t d e s i g n e e sous l e t e rme de p o u r c e n t a g e de c o r r e c t i o n ( 1 i g n e 0 6 ) . 

Du t a b l e a u c i - d e s s o u s d e t e r m i n e e m p i r i q u e m e n t , on p e u t t i r e r l e s c o n s t a n t e s 
de c o r r e c t i o n pour l e s p o u r c e n t a g e s de c o r r e c t i o n c o r r e s p o n d a n t s . L o r s q u ' u n 
p o u r c e n t a g e de c o r r e c t i o n e s t n e g a t i f , l a v a l e u r des c o n s t a n t e s c o r r e s p o n d a n ­
t e s e s t ega lement n e g a t i v e ( l i g n e 0 7 ) . 

41 



Pourcen tage de c o r r e c t i o n C o n s t a n t e de c o r r e c t i o n 

0 - 5 
6 - 15 

16 - 25 
26 - 35 
36 - 45 
46 - 55 
56 - 60 
61 - 65 
66 - 70 

2 
3 
4 
5 
7 

10 
13 
15 

0 

70 e t p l u s 

- La f r a c t i o n des p r e ' c i p i t a t i o n s c a l c u l e ' e ä l a l i g n e 03 e s t c o r r i g e ' e de l a 
v a l e u r des c o n s t a n t e s de c o r r e c t i o n ( l i g n e 0 8 ) . 

- Du t a b l e a u c i - d e s s o u s , e ' t a b l i e 'galement de m a n i e r e e m p i r i q u e , r e s s o r t l a 
f r a c t i o n i n f i l t r e ' e de l a f r a c t i o n des p r e c i p i t a t i o n s ( l i g n e 09) e t , pa r l a , 
l e s p r e ' c i p i t a t i o n s a n n u e l l e s i n f i l t r e e s ou 1 ' i n f i I t r a t i o n e f f i c a c e a n n u e l l e 
( l i g n e 1 0 ) . 

F r a c t i o n des p r e ' c i p i t a t i o n s en % F r a c t i o n i n f i l t r e e en % 

C o n n a i s s a n t l a f r a c t i o n i n f i l t r e ' e du t o t a l des p r e c i p i t a t i o n s d ' u n e p a r t e t 
l e debit des sou rces d ' a u t r e p a r t , on peu t c a l c u l e r l a s u r f a c e p r o b a b l e du 
b a s s i n v e r s a n t . 

On r e p r e s e n t e dans l e t a b l e a u 7 l a m a n i e r e d o n t l e s b a s s i n s v e r s a n t s des deux 
s o u r c e s k a r s t i q u e s de l a Dou e t de l a R a i s s e t t e d o i v e n t e t r e c a l c u i e s s e l o n 
c e t t e me thode : l e debit de ces deux s o u r c e s e x i g e r a i t donc un b a s s i n v e r s a n t 
d ' u n o r d r e de g r a n d e u r a l l a n t de 100 ä 120 km2. 

10 
20 
30 
40 
50 
60 

18 
30 
41 
52 
61 
71 
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Tab leau 7 : D e ' t e r m i n a t i o n du b a s s i n v e r s a n t 
1972 e t E l l e n b e r g e r 1976) 

de s o u r c e s k a r s t i q u e s ( K e s s l e r 

Ligne Unite Annee 
1977 

; i v i l e 
1978 

Ol Prec ip i ta t ions annuelles (Stat ion 
ISM La Chaux-de-Fonds) mm 1785 1501 

02 Prec ip i ta t ions janv ie r - a v r i l mm 671 614 

03 Fraction s i g n i f i c a t i v e des 
p rec ip i ta t ions (02 en « de Ol) X 37.6 40.9 

04 Prec ip i ta t ions septembre - decem­
bre de 1'annee precedente mm 451 435 

05 Difference v i s -ä -v i s de la 
moyenne sur 4 ans mm + 52 + 36 

06 Pourcentage de correct ion 
(05 en % de 04) + 11.6 + 8.3 

07 Constante de correct ion empirique - + 1 + 1 

OB Fract ion s i g n i f i c a t i v e corr igee 
des p rec ip i ta t ions (03 + 07) % 39 42 

09 Fract ion des prec ip i ta t ions qui 
s ' i n f l l t r e (empirique de 08) l 50 52 

10 Prec ip i ta t ions annuelles i n f i l ­
t rees , ou I n f i l t r a t i o n e f f icace 
annuelle (09 de Ol) 

mm 892 780 

11 Debit des sources La Dou et 
La Raissette m^/s 2.83 3.01 

12 Debit des sources La Dou et 
La Raissette mio m^/s 89 95 

13 Bassin versant (12 : 10) km2 100 121 
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5 . RELATIONS ENTRE PRECIPITATIONS ET ECOULEMENT 

P. H a l d i m a n n , T h . Kempf 

Pour de ' t e rm ine r une r e l a t i o n e n t r e l es p r e c i p i t a t i o n s r e g i o n a l e s e t l ' e c o u l e ­
ment dans l a Suze , ces deux e i e m e n t s o n t ete po r te ' s s u r un t a b l e a u e t compa-
r e s e n t r e e u x . Le t a b l e a u 8 mon t re l a compara i son e n t r e l es p r e c i p i t a t i o n s 
r e g i o n a l e s dans l e s b a s s i n s t o p o g r a p h i q u e s p a r t i e l s e t 1 'e 'cou lement de l a 
Suze. Le t a b l e a u 9 p r e s e n t e une compara i son e n t r e l e s p r e c i p i t a t i o n s r e g i o ­
n a l e s dans l e s b a s s i n s v e r s a n t s h y d r o g e ' o l o g i q u e s p a r t i e l s ( v o i r c h a p i t r e 8 . 2 ) 
e t l e s d e b i t s c o r r e s p o n d a n t s . 

De p l u s , l e s donne'es des t a b l e a u x 8 e t 9 o n t e'te repre 'sente 'es g r a p h i q u e m e n t 
dans l e s f i g u r e s 5 e t 6 . Dans ces deux f i g u r e s , on a p o r t e en ordonne'e r e -
s p e c t i v e m e n t l e s p r e ' c i p i t a t i o n s r e ' g i o n a l e s cumule'es e t l e de 'b i t de l a Suze en 
m^/s e t en m i l l i o n s de m-^/an e t , en a b s c i s s e , 1 ' e t e n d u e des b a s s i n s v e r ­
s a n t s p a r t i e l s en km^. 

Tab leau 8 : P r e c i p i t a t i o n s r e g i o n a l e s e t ecou lemen t dans l e s b a s s i n s v e r s a n t s 
t o p o g r a p h i q u e s p a r t i e l s ( v o i r f i g u r e 5) 

Bassin versant pa r t i e l 
resp. Stat ion de 
Jaugeage 

Surface 

km2 

A l t i tude 
moyenne 
m s. m. 

Annee 
hydro­
logique 

Prec ip i ta t ions 
regionales N 
(comp, tableaux 2 et 3) 

ra^/s mm 

Ecoulement A 

(comp, tableaux 
m^/s 

5 et 6) 
mm 

N - A 
(ssevaporation) 

mm 

A La Suze, Sonvi l ier 30.9 1085 1976/77 1.73 1760 0.28 284 calcul non 
1977/78 1.60 1605 0.26 265 representa t i f 
1978/79 1.27 1295 0.19 194 

Periode 75/79 1.34 1370 - -

B La Suze, V i l l e r e t 51.3 1055 1976/77 2.83 1740 0.83 511 calcul non 
1977/78 2.60 1590 0.75 462 representa t i f 
1978/79 2.08 1285 0.71 437 

Periode 75/79 2.20 1355 - -

C La Suze, Courtelary 85.5 1045 1976/77 4.70 1730 4.69 1730 0 
1977/78 4.28 1580 3.93 1449 131 
1978/79 3.47 1280 2.60 959 321 

Periode 75/79 3.66 1360 - -

D La Suze, Sonceboz 126.2 1030 1976/77 6.88 1720 5.71 1427 293 
1977/78 6.28 1570 5.13 1282 288 
1978/79 5.10 1275 3.80 949 326 

Periode 75/79 5.36 1340 - -

E La Suze, Pery 175.4 1020 1976/77 9.54 1715 7.65 1376 339 
1977/78 8.70 1565 6.46 1161 404 
1978/79 7.06 1270 5.19 933 337 

Periode 75/79 7.43 1335 - -
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Figure 5 Precipitations regionales et Ecoulement dans le Vallon de St-Imier 
(Bassins versants topographiques partiels A - E ) 



Consideration du bassin versant topographique (voi r tableau 8 et f igure 5) 

A considerer seulement le bassin versant topographique, i l apparatt c l a i r e ­
ment que dans le bassin versant superieur A (Suze Sonvi1ier) et de maniere un 
peu moins marquee dans le bassin versant B (Suze V i l l e r e t ) , i l y a une grosse 
divergence entre les prec ip i ta t ions re'gionales et le debit dans la Suze, et 
cela pour les t r o i s annees analysees. Ainsi que cela a etd remarque dans le 
chapitre 4 . 3 . 1 , cela peut indiquer que: 

- ou bien le bassin versant e f f e c t i f est sensiblement plus pe t i t que le bas­
sin versant topographique; 

- ou bien une quantite importante des prec ip i ta t ions s' i n f i I t r e et by-passe 
les stat ions de jaugeage Suze Sonvi1ier et Suze Vi 1leret en sous-ecoulement 
sous forme d'eau karst ique. 

Ainsi que cela sera explique au chapitre 8, de nombreux indices geologiques 
et hydrogeologiques mi1i tent en faveur de cette derniere supposit ion. 

A r I n t e r i e u r du bassin versant pa r t ie l C (Suze Courte lary) , cette divergence 
s ' ap lan i t , en quoi durant les annees 1976/77 le debit de la Suze pres de 
Courtelary e ta i t meme aussi haut que les prec ip i ta t ions tombees dans le bas­
sin versant topographique. Or, bien sur, cela n'est pas possible puisqu' i1 
faut ten i r compte de 1'evaporation. On doi t en deduire que le bassin e f f e c t i f 
est plus grand que le bassin topographique. 

Aux stat ions Suze Sonceboz et Suze Pery, le rapport entre le debit A et les 
prec ip i ta t ions regionales N apparatt un peu plus equ i l i b re : 

Cependant, la di f ference entre prec ip i ta t ions et deb i t , qui est de quelque 
300 mm ä Sonceboz et de 360 mm ä Pery, est encore sensiblement plus f a i b l e 
que 1'evaporation supposee dans le bassin versant. I I s 'ensuit de nouveau que 
le bassin versant e f f e c t i f de la S t a t i o n Suze Pe'ry ä la sor t ie du Vallon de 
St-Imier doi t etre plus grand que le bassin versant topographique e tab l i sur 
la base du ca l cu l . 

Consideration du bassin versant hydrogeologique (vo i r tableau 9 et f igure 6) 

I I ressort des considerations ci-dessus que les bassins versants pa r t i e l s ef ­
f e c t i f s et que le bassin versant to ta l du Vallon de St-Imier doivent toujours 
etre plus grands que les bassins versants topographiques. Pour cette ra ison, 
on a tente de deiimiter chaque bassin par t ie l et le bassin to ta l sur la base 
de c r i te res hydrogeologiques. La maniere de proceder et la deiimitation pro­
bable des bassins hydrogeologiques par t ie ls sont decr i ts au chapitre 8. Ce 
sont ces resul ta ts qui sont ant ic ipes pour les ref lex ions qui suivent. 

A:N 

1976/77 
1977/78 
1978/79 

0.80 
0.74 
0.74 
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De f a i t , s i on remplace les surfaces des bassins topographiques pa r t i e l s don­
nees dans le tableau 8 et ä la f igure 5 par cel les des bassins hydrogeolo­
giques, on obt ient dans le tableau 9 et la f igure 6 des re la t ions sensible­
ment plus rea l is tes entre les prec ip i ta t ions regionales et le debit de la 
Suze. 

Avec cette maniere de considerer les choses, la divergence entre p rec ip i t a ­
t ions regionales et debit dans les deux bassins versants par t ie l s A (Suze 
Sonvi l ier ) et B (Suze Vi 1 leret ) est encore plus marquee. En aval de la S ta ­
t i on de jaugeage Suze Courtelary et plus part icul ierement en aval des sources 
karstiques de la Dou et de la Raissette en revanche, la divergence est pra­
tiquement completement annulee et le rapport entre 1 'e'coulement A et les pre­
c i p i t a t i o n s N reste relativement constant. A la S ta t i on Suze Pery ä la so r t i e 
du Val Ion de St- Imier , i1 donne 1'image suivante: 

La di f ference entre prec ip i ta t ions regionales N et ecoulement A ä la Station 
Suze Pery, qui est de 487 mm en moyenne pour les t r o i s ans d'analyses, peut 
etre consideree comme mesure de 1'evaporation dans le bassin versant e t , a in ­
si qu'on le montre dans le chapitre suivant , e l l e represente une valeur tout 
ä f a i t r e a l i s t e . 

A:N 

1976/77 
1977/78 
1978/79 

0.71 
0.66 
0.65 
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Figure 6 Precipitations regionales et ecoulement dans le Vallon de St-Imier 
(Bassins versants hydrogeologiques partiels A'-E') 



Tableau 9: Precip i tat ions re'gionales et e'coulement dans les bassins versants 
hydrogeologiques (voi r f igure 6) 

B a s s i n v e r s a n t p a r t i e l 
r e s p . S t a t i o n de 
jaugeage 

S u r f a c e A l t i t u d e 
moyenne 
m s . m. 

Annee 
hydro­
log ique 

P r e c i p i t a t i o n s 
r e g i o n a l e s N 

m-^/s mm 

Ecoulement A 

m^/s mm 

N - A 
( P s e v a p o r a t l o n ) 

mm 

A' La S u z e , S o n v i l i e r 47 .6 1085 1976/77 2 66 1760 0 .28 185 c a l c u l non 

1977/78 2 42 1605 0.26 172 r e p r e s e n t a t i f 

1978/79 1 96 1295 0 .19 126 

Per iode 75/79 2 07 1370 - -

B' La S u z e , V i l l e r e t 73 .8 1055 1976/77 4 07 1740 0 .83 354 c a l c u l non 

1977/78 3 72 1690 0 .75 320 r e p r e s e n t a t i f 

1978/79 3 00 1286 0.71 303 

Per iode 76 /79 3 17 1356 - -

C' La S u z e , C o u r t e l a r y 110.9 1045 1976/77 6 08 1730 4 .69 1333 397 

1977/78 5 56 1580 3 .93 1117 463 

1978/79 4 50 1280 2.60 739 541 

Per iode 75 /79 4 75 1350 - -

D' La Suze , Sonceboz 149.7 1030 1976/77 8 16 1720 5.71 1203 517 

1977/78 7 45 1570 5 .13 1081 489 

1978/79 6 05 1275 3 .80 801 474 

Per iode 75 /79 6 36 1340 - -

E ' La S u z e , Pery 197 .0 1020 1976/77 10 71 1715 7 .65 1225 490 

1977/78 9 78 1565 6 .46 1034 531 

1978/79 7 93 1270 5.19 831 439 

Per iode 75/79 8 34 1335 - -

51 



6. EVAPORATION 
P. Haldimann, Th. Kempf 

Selon la formule de Koehl (1971), l 'evaporat ion depend directement de T a l t i 
tude au-dessus du niveau de la mer e t , sur la base des valeurs empiriques, 
e i l e s ' e t a b l i t comme su i t dans le bassin du Rhin en Suisse: 

V = 665 - 0.185 • hm 

V : e'vaporation en mm/a 

hm: a l t i t ude moyenne de la region 

Pour le Vallon de St- Imier , avec une a l t i t ude moyenne regionale de 
1020 m s. m., on aura i t a insi une e'vaporation moyenne annuel le de 

Selon Binggeli (1974) la re la t ion entre evaporation et a l t i t ude s ' d t a b l i t 
comme su i t sur la base des donne'es de 22 bassins de r i v ie res suisses: 

V = 496.5 - 0.0884 • h^ 

A i n s i , l 'evaporat ion moyenne annuelle pour le Vallon de St-Imier s 'e levera i t 

406 mm 

Selon la formule de Türe (dans Richter et L i l l i c h , 1975), 1'Evaporation de 
prec ip i ta t ions annuelles depend des temperatures annuelles moyennes de 1 'a i r , 

selon la fonct ion 

En admettant une temperature moyenne annuelle de 8° C ou 6° C, on peut ca lcu­
le r les valeurs suivantes pour l 'evaporation moyenne annuelle dans le Vallon 
de St- Imier : 

476 mm 

N N : p rec ip i ta t ions annuelles (mm) 

I t : 300 + 25 t + 0.05 t3 

V = 

t : temperature moyenne de 1 'air (°C) 
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1976/77 1977/78 1978/79 periode 75/79 

Precip i ta t ions N 1715 mm 1565 mm 1270 mm 1335 mm 

Evaporation V 
(admis: t = 8° C) 505 mm 501 mm 489 mm 492 mm 

Evaporation V 446 mm 444 mm 435 mm 438 mm 
(admis: t = 6° C) 

Dans toutes les methodes de calcul ci-dessus, 1' influence de la Vegetation 
n'est pas prise en consideration et les valeurs donnees doivent etre i n t e r -
pretees avec la reserve hab i tue l le . 

De la di f ference entre les prec ip i ta t ions dans le bassin versant hydrogeo­
logique presume du Valien de St-Imier et 1 'e'coulement de la Suze ä 1 a Stat ion 
de Pery, on a calcule dans le chapitre precedent 5 valeurs qui se t iennent 
entre 439 mm et 531 mm, ce qui represente 1'evaporation theorique. 

En tenant compte des nombreux facteurs d ' insecur i te auxquels est l iee la de­
termination de 1'evaporation par le c a l c u l , on constate que toutes les va­
leurs calculees pour l 'evaporation moyenne annuelle se trouvent dans le meme 
ordre de grandeur. Cela peut serv i r ä demontrer que 1a surface to ta le du bas­
sin versant hydrogeologique du ValIon de St- Imier , t e l l e qu 'e l le est donnee 
dans les caiculs du chapitre 5, est tout ä f a i t r e a l i s t e . 



7. STRATIGRAPHIE ET TECTONIQUE 
G. de l la Valle 

7.1 Serie strat igraphique (voir annexe 2) 

La se'rie strat igraphique commence dans le Valien de St-Imier par 1 'appar i t ion 
du Dogger moyen en tant que couche la plus profonde et e i l e se termine par 
les gres molassiques du Miocene en tant que couches les plus re'centes. Dans 
le fond de la val lee se developpent des depots quaternaires sous forme de mo­
raines rissiennes et de formations würmiennes. 

La descript ion 1i thostrat igraphique ci-apres des diverses couches est basee 
avant tout sur des donne'es fournies par la 1 i t te ' ra tu re , e'tant donne que, dans 
le cadre des e'tudes fa i tes i c i , on n'a proce'dE a aucun sondage ni ä des ana­
lyses de'tail le'es des t e r r a i ns . On a consulte en pa r t i cu l i e r les travaux de 
Epple (1947), Lüthi (1954), Schürer (1928), Suter (1936) et Ziegler (1956). 

J U R A S S I Q U E 

DOGGER 

Bajocien: 

Couches ä Blagdeni: 25 m 

Ooli the in fe r ieure : 40 m 

Marnocalcaires sableux, ool i th iques tres 
f i n s , gr is c l a i r , in terca lat ions de bandes 
marneuses minces. Part ie superieure: c a l ­
caires ool i th iques f ins 

Calcaires c l a i r s , jaune-gr is , alternance de 
calcaires spathiques f i ns et oo l i th iques . 
Part ie infe 'r ieure: bancs marneux 

Bathonien: 

Marnes ä Homomya: 10 m 
(horizon ä acuminata) 

Grande Ool i the: 3 fn 

18 m 

m 

Marnes gr i ses, alte'rat ion couleur rou i l l e , 
calcaires ool i th iques et spathiques (Ostrea 
acuminata) 

Calcaire ä Echinodermes jaune-brun avec de 
minces bandes marneuses 

Calcaires en bancs compacts spathiques, en 
par t ie ool i th iques 

Marnes g r i s -b l eu , marnocalcaires compacts, 
c l a i r s 

20 m Calcaires ool i th iques f i n s , en par t ie marneux 
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55 m Calcaires c l a i r s compacts avec amas o o l i -
thiques, p iso l i thes rougeatres de grande 
t a i l l e 

Callovien; 

Calcaire roux sableux: 

Argi les du Callovien: 

20 m Calcaires spathiques, durs, sableux, en par­
t i e oo l i th iques , 1imonitiques 

8-10 m Argiles gr ises, s t e r i l e s , marnes sableuses 
riches en ool i thes ferrugineuses. Coraux, 
Lamellibranches, Terebratula, Rhynchonel1a, 
rares Ammonites 

Dalle nacree: 12-14 m Breche ä Echinodermes, structure spathique 
f ine ä grossiere avec des Bryozoaires et des 
restes de Crino'ides 

MALM 

"Oxfordien": 

Argi les ä renggeri : 0.3 m Argiles g r i s - n o i r , grasses, avec fragments 
de Belemnites 

Terrains ä chai1les 0.3 m Marnes gr ises, ä cha i l l es 

"Argovien": 

Couches de Birmenstorf: 30 m L i ts marneux intercales de bancs calcaires 
bien s t r a t i f i e ' s , compacts; en par t ie marno­
ca lca i res , grains de p y r i t e , s t y l o l i t hes 

Couches d 'Ef f ingen; 40-130 m Marnes plastiques 

"Sequanien" in fe r ieu r : 

Banc coral l igene: 6-10 m Horizon-repere, calcaires bigarre's, c o r a l l i -
genes; marnocalcaires riches en piquants 
d'Oursins et en debris de coqui1les 

Marnes ä Natica: 24-30 m 
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"Sequanien" moyen: 

Oolithe nuciforme 
(Mumienbank) 

6 m Calcaires durs, compacts, avec plusieurs 
couches ä p iso l i thes de forme i r r e g u l i e r e , 
de diametre var iant de 5 ä 20 mm, matrice 
gr is -brun, avec debris de coraux et de co­
qui 1 les 

"Sequanien" superieur: 

Oolithe de St-Verene: 20-25 m Calcaires g r i s , ä bancs compacts 

2-6 m Calcaires blancs crayeux, ool i thes f ines ou 
grossieres 

KimmeVidgien: 

Formation de 
Reuchenette: 
(Thalmann 1966) 

Banc ä Nerinees: 
(Grenznerineenbank, 
Frei 1925) 

80-150 m Serie monotone de calcaires c l a i r s , compacts 
couches marneuses isole'es avec empreintes de 
Lame 11ibranches et de Brachiopodes. Oolithes 
rares, rassemble'es en amas. A l te ra t ion poly-
edrique, g r i s -b leua t re , taches 1imonitiques 
brunes. 

1 m Calcaire blanc, f r i a b l e , avec de nombreuses 
Nerinees 

"Port landien": 

Formation de Twannbach 
(Haefeli 1966) 

70 m Marnes ä praevirgula (1.0 m) 
Calcaire compact, s t r a t i f i c a t i o n va r iab le , 
beige, parfo is taches brun- rou i l le 

TERTIAIRE 

Eocene: 

S idero l i th ique: Bolus, argi les legerement sableuses, sables 
s idero l i th iques plus ou moins consolides 

Oligocene: 

Molasse alsacienne: Gres dur, in terca lat ions marneuses 
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Delemontien: Alternance marnes - calcaire d'eau douce, 
gres peu consolides 

Miocene: 

Burdigalien - Tortonien; Molasses grises et gres coqui1Iers, gres de 
Pe'ry 

Les differences suivantes entre les part ies est et ouest du ValIon sont d i ­
gnes de mention: 

Callovien superieur: L'epaisseur de la Dalle nacree va de 12 - 14 m ä 
1'est, a environ 30 m ä 1'ouest. 

"Argovien": D'apres Ziegler , les couches de Birmenstorf a t t e i g ­
nent, dans la region t r a i t e e , environ 50 m. Les marnes 
d'Eff ingen auraient, d'apres le meme auteur, une 
e'paisseur de 60 m. 

"Sequanien" in fe r ieu r : Ziegler et Suter ne mentionnent pas les marnes ä Na­
t i c a . Le "Se'quanien" i n fe r i eu r , d'une epaisseur de 
80 - 85 m, se compose de calcaires coral l igenes i n t e r ­
cales de ca lcareni tes, de marnes, de marnocalcaires et 
de calcaires f i n s . 

"Sequanien" moyen: Toujours d'apres les deux auteurs susmentionnes, le 
Se'quanien moyen, d'une e'paisseur de 30 a 50 m, pre'sen­
te la se'rie suivante: 
Mumienbank (Oolithe nuciforme) (a la base) 
Oolithe rousse 
Calcaires et marnes de la zone ä Humeralis 

Le reste de la se'rie jurassique est t res analogue ä 1 'est et a 1 'ouest du 
Val lon. En revanche, selon Jenny (1924) et Suter (1936), on^retrouve dans la 
par t ie ouest du Val Ion une se'rie appartenant au cretacE in fe r ieur et qui 
manque ä 1'est: ces Sediments se trouveraient ä 1'ouest d'une 1igne corres­
pondant ä peu pres ä la f ron t ie re communale entre Vi 1leret et Cormoret: 

Valanginien superieur 

Hauterivien in fe r ieur marnes 

Hauterivien superieur "Pierre jaune" (calcaire jaune) 

Nous n'avons pas trouve d' ind icat ion sur 1 'e'paisseur du cretace. 
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7.2 Caracteristiques hydrologiques des roches 

Dogger: La grande ool i the ( infe'r ieure et superieure) forme un 
ensemble de calcaires d'une centaine de metres 
d'e'paisseur qui peut et re conside're comme un aquifere 
relativement important. I I est peu probable que les 
marnes ä Homomya se'parent hydrauliquement 1 ' oo l i t he 
superieure de ce l le in fe r ieure : en e f f e t ce niveau ne 
cont ient de marnes que dans sa par t ie supe'rieure, sa 
par t ie in fer ieure etant constituee de calcaires o o l i -
th iques. De par son e'paisseur et ses surfaces recep-
t r i c e s , le Dogger se place donc en deuxieme ordre 
comme aquifere de 1 a re'gion. 

" Oxford i e n " - " Argov i en": Dans la re'gion etudiee, les argi les a Renggeri et les 
te r ra ins a cha i l les ne jouent qu'un role subordonne', 
vu leur epaisseur extremement redu i te . Par contre, 
les calcaires de Birmenstorf peuvent avoir une cer­
taine importance, lä ou i l s sont bien developpes, ce 
qui est le cas ä l 'ex t remi te est de la chaine du 
Chasseral. En e f f e t , d'apres Rutsch (1968), ce sont 
eux qui alimentent les sources de Rondchatel. 

Les couches d'Eff ingen representent, avec leur 40 ä 
130 m, un aquiclude dans notre Systeme d'aquiferes 
emboites 1'un dans 1 'au t re . C'est certainement cette 
serie qui fonctionne comme couche etanche pour 
1'aquifere du Malm superieur. 

Malm supe'rieur: La se'rie du Malm supe'rieur ("Se'quanien-Portlandien") 
represente 1'aquifere le plus important de la reg ion. 
En e f f e t , i l s ' ag i t d'une e'paisseur de quelque 400 m 
de ca lca i re , dont les in terca lat ions marneuses (par 
exemple les couches a Virgula) sont t rop i n s i g n i f i a n -
tes pour jouer un role e f f e c t i f d'aquiclude, car les 
j o i n t s les traversent aise'ment. 

La k a r s t i f i c a t i o n doi t etre assez intense, assurant 
une c i r cu la t i on rapide. D'autre par t , le Malm dispose 
de vastes surfaces receptr ices; cela contribue egale­
ment ä en f a i r e 1'aquifere le plus interessant du 
Val lon. 

Cretace: Les ter ra ins cretaces du ValIon sont peu connus; nous 
ne posse'dons guere d' indicat ions quant ä leur epais­
seur et ä leur degre de k a r s t i f i c a t i o n . Ce dernier 
devrai t etre assez important s ' i l correspond ä ce 
qu'on observe dans le canton de Neuchätel. Cependant, 
i1 est douteux qu' i 1 s'agisse d'un aquifere i n t e ­
ressant, car les couches cretacees n'ont pas de 
grandes surfaces receptr ices. 
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Ter t i a i re : Les roches de'tr i t iques t e r t i a i r e s doivent etre consi -
derees globalement comme pratiquement impermeables. 
Seui le Dele'montien pre'sente quelques couches de c a l ­
caire d'eau douce al ternant avec des marnes. Le f o ­
rage profond de Pontenet (Vallee de la Birse) a ren-
contre dans la molasse quelques f i Ions d'eau de f a i b ­
le importance et de qual i t e me'diocre. 

7.3 Tectonique re'gionale 

La tectonique de la region examinee est assez complexe. Cependant, nous nous 
contenterons de resumer tres brievement les expl icat ions des auteurs ayant 
t r a v a i l l e dans le ValIon. 

7.3.1 Section Renan-Sonceboz 

Le Vallon de St-Imier forme un syncl inal dont 1'axe se s i t ue , d'aprfes Suter 
et Z iegler , sur la r i ve dro i te de la Suze. Le f lanc nord du syncl inal forme 
le f lanc sud de 1 'an t i c l i na l Montagne du Droit (Renan-Sonvi1ier) - Mont-So­
le i 1 - Montagne du Dro i t . Entre Corge'mont et Sonvi l ier ce f lanc nord du Val­
lon est regu l ie r , tandis qu'ä p a r t i r de Renan vers 1 'ouest, le fond de la 
val lee est l im i t e de part et d 'autre par des accidents longitudinaux. L 'acc i ­
dent meridional s'estompe ä la hauteur de 1'Erguel. 

L ' an t i c l i na l Montagne du Droit (Renan-Sonvi1ier) - Mont-Solei1 - Montagne du 
Droit est tres regu l ier et n'est af fecte par aucun accident longi tudinal ma­
j eu r , d'apres les deux auteurs Suter et Z ieg ler . La chaine du Chasseral, qui 
forme le f lanc sud du syncl inal de St- Imier , est d'un caractere plus complexe. 

L ' an t i c l i na l du Chasseral est la s t ructure dominante de la chaine. Vers le 
sud-ouest son axe s'eloigne du syncl inal de St- Imier , et c 'est 1 'an t i c l i na l 
de la zone du Plane qui su i t le syncl inal jusqu'au Convers. Ces deux a n t i c l i -
naux principaux sont flanques au nord par un an t i c l i na l secondaire, 1 'an t i ­
c l inal de Sous-les-Roches - Les Pontins, qu'on peut suivre assez lo in vers 
1'est. 

7.3.2 Section Sonceboz - Pery - BUrenberg 

L 'an t i c l i na l de la Montagne du d ro i t plonge axialement vers 1'est. 
Pierre-Pertuis forme un ensellement a x i a l . Ensuite c 'es t un t r i p l e a n t i c l i n a l 
qui remonte ä p a r t i r de Sonceboz en d i rec t ion est (vo i r Kel lerhals 1980). Le 
f lanc sud du plus me'ridional de ces pl is est entame par la Suze; 1 'axe du 
syncl inal de Pery ä la hauteur de Tournedos ne se trouve pas dans le thalweg, 
mais ä proximite de la ferme Vignerol le. 

L 'ant ic l inor ium du Montoz est decape, de sorte que le Dogger apparalt sur la 
crete du Montoz. Le f lanc nord de 1 ' a n t i c l i n a l du Chasseral pre'sente ä la 
hauteur de Sonceboz quatre ondulations. D'apres Epple, 1'une d ' e l l e s'accen-
tue jusqu'ä devenir un a n t i c l i n a l en propre separE de 1 'an t i c l i na l du Chasse-
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ra l par un sync l ina l . Ensuite, ä l ' e s t de la Me'tairie de Nidau, le f lanc nord 
de l ' a n t i c l i n a l du Chasseral a absorbe ce p l i secondaire. 

Si on su i t le syncl inal de Pe'ry en d i rec t ion Or ienta le, on vo i t que son axe 
monte dans cette d i rec t i on , de t e i l e fagon qu'ä 1 'est de 1'Unterer Bürenberg, 
ce syncl inal n 'existe pratiquement p lus; l ' a n t i c l i n a l du Chasseral se rap-
proche de celui du Montoz, i l n'en est plus se'pare' que par une f a i l l e et f i -
n i t par n 'etre qu'une le'gere ondulat ion. A p a r t i r du Grenchenberg, i l n'y a 
plus qu'un a n t i c l i n a l , celui du Grenchenberg-Weissenstein qui est , ä p a r t i r 
de Granges, le plus me'ridional du Jura (Schiaich & Vogel 1934). 

7.3.3 Description des p r o f i l s sismiques 

Apres avoir donne un apergu tres bref et sommaire de la tectonique re'gionale, 
nous nous arreterons plus en de'tail sur les 3 p r o f i l s sismiques e'tabl is par 
Schneider. 

Les p r o f i l s I et I I , annexe 8 du rapport Schneider, montrent des e'paisseurs 
de molasse tres importantes. Pres de Corge'mont nous avons 200 m de molasse 
sous la Suze et presque 300 m vers le f lanc me'ridional de la valle'e. Vers le 
nord, la couche t e r t i a i r e s 'aminc i t . 

Nous observons une conf igurat ion de meme tendance ä Sombeval ( p r o f i l I I ) : 
300 m de molasse au Hubel i , du cote sud, diminution de 1 'e'paisseur sous la 
Suze: 150 m. 

Sous Plucraine, Schneider constate une de'formation du calcaire du Malm, de-
formation qui promet une f i ssu ra t ion plus intensive que dans le reste du mas­
s i f . 

Dans les deux p r o f i l s on observe un chevauchement du f lanc nord de l ' a n t i ­
c l i n a l du Chasseral sur la molasse. Malheureusement i l est tres d i f f i c i l e de 
determiner l'ampleur du charriage. Epple (1947) s 'est rendu compte de l ' e x i ­
stence d'un accident, mais i1 1 ' in terprete comme un simple p e t i t p l i dont la 
charniere est cassee. 

Le p r o f i l I I I , le'gerement ä l ' es t de la Heutte pre'sente 1' image d'un s y n c l i ­
nal re'gulier dont le fond est tapisse' par une couche de molasse atteignant 
jusqu'ä 300 m d'epaisseur. 
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8. HYDROGEOLOGIE EN TERRAINS KARSTIQUES 

8.1 S ign i f i ca t ion de la s t ra t igraphie et de la tectonique pour 1'hydrogeologie 
regionale (voir annexes 2 et 3) 

P. Haldimann 

I I ressort de la descr ipt ion de la serie des couches strat igraphiques que la 
serie calcai re du Malm moyen et superieur, epaisse de plusieurs centaines de 
metres, forme certainement 1'aquifere karstique pr inc ipal et que les couches 
marneuses d'Eff ingen de 1'Argovien ont une grande importance comme aquiclude. 

Les calcaires du Malm, bien permeables, souvent ä f f leu ran ts , const i tuent dans 
la regle les f l ancs , aussi bien de 1 'an t i c l i na l de la Montagne du Droit et de 
Montoz au nord, que de 1 'ant ic l inor ium de Chasseral avec ses plissements sep-
tentr ionaux, et du Stierenberg au sud. Le long de ces f lancs de 1a va l l ee , 
1'eau des prec ip i ta t ions peut s ' i n f i I t r e r et alimenter un important aquifere 
qu'on retrouve dans le noyau syncl inal au fond du ValIon de St- Imier . 

Les couches d'Eff ingen sous-jacentes qui servent d'impermeable aux aquiferes 
des calcaires a f f leurent surtout dans les charnieres des ant ic l inaux. Dans 
1 'ant ic l inor ium de Chasseral, les marnes d'Eff ingen forment, dans les char­
nieres de'coupees des an t ic l inaux, des combes et i rees en structures paral l e -
les . Ces combes marquent en bien des endroits la 1imite meridionale des bas­
sins versants hydrogeologiques du ValIon de St- Imier. 

Dans les ant ic l inaux de la Montagne du Droit et de Montoz, cela n'est le cas 
que par re'gions et sur de courts trongons. I c i , les cretes des an t i c l inaux 
sont souvent constituees de calcaires "sequaniens" et meme "kimmeridgiens". 

Dans les an t ic l inaux de Chasseral et de Montoz 1 'e'rosion a creuse par endroi t 
jusqu'aux marnes et aux calcaires du Dogger sous les couches d 'Ef f ingen. Ces 
calcaires pour leur part sont permeables; 1 'eau des pre'cipi tat ions s 'y i n ­
f i I t r e et alimente un aquifere karstique plus profond. Une communication 
entre les deux etages d'eaux karstiques dans les calcaires du Dogger et du 
Malm apparait p lu tot improbable; e l l e existe toute fo is le long de la zone de 
chevauchement ou les p l i s septentrionaux de 1 ' a n t i c l i n a l de Chasseral che-
vauchent la molasse dans le fond de la va l lee . 

Dans le fond du ValIon de St- Imier , les calcaires du Malm sont recouverts par 
des depots cretaces tres heterogenes, par les calcaires d'eau douce delemon­
t iens ainsi que par les puissants gres molassiques du miocene. Ces dern iers , 
malgre une permeabil i te de f issures existante mais tres re'duite, doivent etre 
conside're's comme aquiclude. La moraine r issienne qui couvre le fond du val Ion 
agi t egalement comme impermeable. 

Par ces couches de couverture, impermeables dans le fond de la val iee, 1'eau 
karst ique qui s'ecoule dans les calcaires du Malm sur les deux f lancs des an­
t i c l inaux et qui est recuei1 l ie dans le noyau syncl inal sous le fond de la 
val lee est de caractere subarte'sien e t , peut -e t re , en par t ie ar tes ien. 
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Les conditions doivent et re interpretEes de maniere analogue dans les syn­
cl inaux de La Sagne et de La Chaux-de-Fonds ä 1'ouest du decrochement de La 
Ferr iere . Ic i e'galement, sous le fond de la val le'e, dans les calcaires du 
Malm du noyau sync l i na l , c i rcu le vraisemblablement un important courant d'eau 
karst ique alimente par les eaux pluviales i n f i l t r e e s dans les f lancs de la 
va l lee . Ce courant recouvert dans le fond de la val lee par des couches molas­
siques peu perme'ables et par une couverture morainique est en par t ie e'gale­
ment ar tes ien. 

Le syncl inal de La Sagne, continuation occidentale du syncl inal de St - Imier , 
pre'sente une le'gere pente axiale vers le sud-ouest, d i rec t ion dans laquel le 
on doi t attendre 1'ecoulement pr inc ipal d'eau karst ique. Seulement dans la 
par t ie la plus Or ienta le , a l ' e s t des Corbatieres, on reconnait une f a i b l e 
pente axiale vers 1'est. D'autre par t , i l existe entre la val lee de La Sagne 
et le Vallon de St-Imier une 1 iaison hydrogeologique par les calcaires du 
Malm dans le noyau sync l i na l . Cette 1iaison traverse le decrochement de La 
Fer r ie re , s i bien qu'on pourra i t s 'at tendre ä un passage de 1'eau karst ique 
de la val lee de La Sagne au Vallon de St- Imier . 

Dans le syncl inal de La Chaux-de-Fonds dont 1'axe plonge vers 1 'ouest, on 
s 'a t tendra i t egalement ä un ecoulement de 1'eau karstique vers 1 'ouest. Tou­
t e f o i s , "La Ronde", au nord-ouest de La Chaux-de-Fonds, sourd comme source de 
t rop-p le in ä la 1imite entre les calcaires du Malm et les marne d'Eff ingen 
dans le sync l i na l ; cela prouve bien qu' i c i , surtout lorsque le niveau de 
1'eau karstique est haut, i l y a p o s s i b i l i t e d'ecoulement en d i rec t ion des 
calcaires du Malm des Franches-Montagnes, qui de leur part de'versent leur eau 
vers raqui fere karstique dans le fond du Vallon de St- Imier . 

8.2 Le bassin versant hydroge'ologique du Vallon de St-Imier 
P. Haldimann 

Au chapitre 5, on a f a i t la constatation que la surface du bassin versant t o ­
pographique calcule'e au moyen de donne'es hydrologiques do i t etre t rop re ­
s t r e i n t e . C'est pourquoi, sur la base des ref lex ions hydrogeologiques du cha­
p i t r e ci-dessus et en p a r t i c u l i e r en tenant compte des condit ions karst iques, 
on a tente de determiner le bassin versant hydrogeologique du ValIon de 
St - Imier . On a proce'de comme su i t pour la del im i ta t ion des bassins versants 
hydrogeologiques pa r t i e l s A' - E': 

Bassin hydrogeologique pa r t i e l A' 

Le bassin hydrogeologique A' (Suze Sonvi l ier ) comprend au nord les regions 
des Franches-Montagnes jusque lä ou le Malm d ispara i t au-dessus des couches 
d 'Eff ingen dans la zone de la "Combe du Pelu", au sud les ter ra ins jusqu'ä la 
culmination du noyau de Dogger de 1 'an t i c l i na l de la Joux du Plane dans la 
region du "Gurnigel" . 

A 1 'ouest du decrochement de La Ferr iere et se basant sur des considerations 
hydroge'ologiques, on a ajoute ä ce bassin versant p a r t i e l : 
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- la par t ie est du syncl inal de La Sagne qui presente une le'gere pente axia le 
vers 1'est 

- les rEgions de La Loge et de Cornu avec une dal le de calcaire du Malm i n ­
cl inee vers le SSE et qui deverse ses eaux dans cet te d i rec t ion 

- la par t ie la plus Orientale du syncl inal de La Chaux-de-Fonds, 

en admettant toutefo is que c e l u i - c i de'verse ses eaux environ pour la moi t ie 
dans le Valien de St- Imier , par une l ia ison hydrogeologique au travers du de­
crochement de La Ferr iere entre le noyau syncl inal et les calcaires du Malm 
du plateau des Franches-Montagnes. Cette l ia ison ne subsis tera i t que par cer­
ta ins regimes hydrauliques. 

De cette maniere, la surface du bassin versant hydrogeologique pa r t i e l A' 
peut etre estimee ä 47.6 km^ (surface du bassin topographique A: 
30.9 km2). 

Bassin hydrogeologique pa r t i e l B' 

Le bassin versant pa r t i e l B' (Suze V i l l e r e t ) s'etend au nord environ jusqu'ä 
la crete de l ' a n t i c l i n a l de Mont-Solei1, et au sud jusqu'ä la culmination du 
noyau de Dogger des ant ic l inaux de La Joux du Plane. En cela, la region de la 
Savagniere-dessus a du etre exclue de ce bassin versant p a r t i e l . En e f f e t , un 
essai de colorat ion execute en 1975 exclut une l ia ison avec le Vallon de 
St-Imier mais prouve, en revanche, un net rapport avec la source de La 
Serriere pres de Neuchätel. La surface cumulee du bassin versant pa r t i e l B' 
peut ainsi etre estimee ä 73.8 km^ (surface du bassin topographique B: 
51.3 km2). 

Bassins hydrogeologiques par t ie l s C et D' 

Ces deux bassins versants pa r t i e l s sont l im i tes au nord par la crete des an­
t i c l inaux du Mont-Soleil et de la Montagne du Droi t ou, dans la charniere du 
p l i , a f f leurent les calcaires du Cal lovien, les marnes oxfordiennes et les 
calcaires de Birmenstorf sous les couches d'Eff ingen et les calcaires du 
Malm. Au sud, les deux bassins versants pa r t i e l s ar r ivent jusqu'ä la culmina­
t ion du noyau du Dogger dans 1 'an t i c l i na l de Chasseral. 

Le bassin versant hydroge'ologique pa r t i e l C a donc une surface de 
110.9 km2 (bassin topographique C: 85.5 km2) e t , avec le bassin versant 
hydroge'ologique pa r t i e l D', cela represente 149.7 km^ (bassin topographique 
D: 126.2 km2). 

Bassin hydrogeologique pa r t i e l E', bassin versant t o ta l 

Au sud comme au nord, le bassin versant hydroge'ologique pa r t i e l E' comprend 
plus ou moins le bassin versant topographique jusqu'ä la l igne de partage t o ­
pographique des eaux dans la cluse de Pierre-Pertuis et jusqu'ä la culmina­
t ion de 1 ' a n t i c l i n a l de Montoz au nord. Au sud, le bassin arr ive jusqu'au 
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sommet des calcaires du Dogger de 1 'an t i c l i na l de Chasseral et jusqu'au par­
tage des eaux du p l i du Stierenberg. 

Au nord, en dehors du bassin versant topographique, i l faut ajouter au bassin 
hydroge'ologique pa r t i e l E' une longue bände avec les calcaires du Malm du 
f lanc nord de 1 'an t i c l i na l de la Montagne du Dro i t . Par des essais de co lora­
t i o n , on a prouve une re la t ion incontestable entre cette re'gion et les sour­
ces karstiques de La Cuchatte pres de La Heutte. I I faut admettre que cette 
l ia ison hydroge'ologique se f a i t avant tout par-dessus la depression axiale de 
cet an t i c l inal dans la re'gion de Pier re-Per tu is . Puisqu' i l est prouve que la 
source de la Birse pres de Pierre-Pertuis est e'galement alimente'e par cet te 
bände de Malm, on admet i c i que 1'eau de cette region se deverse pour les 
t r o i s quarts vers le nord - nord-est et part icul ierement dans la source de la 
Birse, et pour un quart dans le Vallon de St- Imier . 

Du bassin hydroge'ologique pa r t i e l E ' , i l convient d'exclure la re'gion ou le 
noyau de 1 'an t i c l i na l de Montoz est decape au nord de La Heutte et de Pery. 
Une estimation grossiere permet de d i re que s i 1 'eau de cette re'gion se de­
verse, en surface et en sous-sol, pour la moitie' dans le Vallon de St - Imier , 
la moit ie des eaux p luv ia les , en revanche, s ' i n f i l t r e dans les calcaires du 
Dogger et possede un autre e f f l uen t . 

A 1 'est du bassin hydroge'ologique par t ie l E', la val lee haute de la "Montagne 
de Granges supe'rieure" do i t etre exclue du bassin hydroge'ologique pu isqu 'e l le 
se trouve au nord de la culmination de 1 'an t i c l i na l de Montoz. Par contre, 
dans la re'gion de la "Montagne de Granges in fe ' r ieure" , i 1 faut y ajouter une 
bände de te r ra in dans la Prolongation du syncl inal de Pery. 

On peut ainsi calculer que la surface du bassin hydroge'ologique pa r t i e l E ' , 
c 'es t -ä -d i re du bassin hydroge'ologique to ta l du Vallon de St-Imier jusqu'ä la 
Station Suze Pe'ry, est de 197 km^, tandis que le bassin topographique E 
compte 175 km^. 

8.3 Le bassin versant hydrogeologique des sources karstiques de la Dou et de 
la Raissette 

P. Haldimann, Th. Kempf 

On a montre ^au chapitre 5, et plus par t i cu l ierement ä la f igure 6, que le de'-
f i c i t de 1 '^e'coulement de surface provenant des bassins versants pa r t i e l s A' 
et B' situes en amont e t a i t compense pour 1 'essent iel par 1'apport des deux 
sources karstiques de la Dou et de la Raissette. Cette constatat ion a permis 
de supposer que 1'eau p luv ia le de ces deux bassins versants s' i n f i l t r e dans 
les calcaires du Malm, se rassemble dans le noyau syncl inal au fond du Vallon 
de St- Imier , et ne reapparait ä la surface que dans les sources karstiques de 
la Dou et de la Raissette. 

Le bassin versant de ces deux sources ne devrai t ainsi pas etre recherche 
dans le Plateau des Franches-Montagnes s i tue au nord du Mont-Solei1, a insi 
que ce- la est s t ipu le dans les caiculs hydrogeologiques de 1'Hydrologie 
nat ionale, mais bien davantage dans le bassin versant hydrogeologique propre 
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du Vallon de St-Imier 1ui-meme, a savoir dans les bassins hydrogeologiques 
pa r t i e l s A ' , B' et C (surface to ta le 110 km^). 

Cela sera i t confirme par le f a i t que la source de la Dou a re'agi positivement 
ä un essai de colorat ion dans la re'gion de "Sous les Roches" (bassin versant 
pa r t i e l B' , versant d ro i t de la va l l ee ) . 

En pe'riodes d 'Et iage, des impurete's apparaissent ä la source de la Dou, ce 
qui est effectivement atypique pour des sources karst iques. Plusieurs autres 
observations (voir chapitre 8.4 suivant) indiquent une re la t ion entre le syn­
c l i n a l de la Chaux-de-Fonds et la source de la Dou. 

Les deux sources la Dou et la Raissette, a insi que la source Torrent ( toutes 
t r o i s ä Cormoret), seraient des sources de debordement en bordure d'un vaste 
gisement d'eau souterraine karstique aux caracte'r ist iques d'un bassin. Ce­
l u i - c i englobe tout le fond du Vallon de St- Imier . L'aquifere est constitue' 
par les calcaires k a r s t i f ie's du Malm sous la charniere du syncl inal du Val­
lon . Ce gisement est recouvert par les gres t e r t i a i r e s pratiquement imper­
meables et par les depots morainiques r i ss i ens . L'eau subartesienne ne peut 
sourdre que lä ou les couches de recouvrement disparaissent et les calcaires 
du Malm a f f l eu ren t . Tel est le cas pour les deux sources de la Dou et de la 
Raissette. 

8.4 Les teneurs en radioisotopes de quelques sources du Vallon de St-Imier 
G. del la Valle 

Dans le cadre du programme de recherches hydrogeologiques de la valiee de la 
Birse entre Tavannes et Court, les teneurs en t r i t i u m et en '^0 de 1'eau de 
plusieurs grandes sources ont ete examinees, entre autres de 3 sources du 
Vallon de St- Imier : Torrent et Dou (Cormoret), et Cuchatte (Sonceboz). Pour 
les resu l ta ts de ta i l l es nous renvoyons au rapport Oeschger - Schotte­
rer - Siegenthaler. Nous nous contentons d'en relever les points presentant 
un in tere t p a r t i c u l i e r . 

"Sources de la Grande et Pet i te Dou et du Torrent 

Les concentrations de t r i t i u m dans ces sources du Vallon de St-Imier ont ete 
constamment plus elevees que dans toutes les autres eaux examinees; e l les ont 
a t t e i n t en par t ie de t res hauts niveaux - plus de 2'000 TU. Ces valeurs ex­
tremement elevees ne peuvent s 'expl iquer par des concentrations de p rec ip i t a ­
t i o n s , ainsi que le montre la f igure 1, mais e l les signalent la presence de 
t r i t i u m a r t i f i c i e l ( i n d u s t r i e l ) . Dans le Jura, le t r i t i u m est u t i l i s e dans 
1 ' Industr ie horlogere, ou i1 est melange ä la masse lumineuse u t i l i s e e pour 
les cadrans lumineux. C'est ainsi que la concentration de t r i t i u m a augmente 
de maniere sensible dans les eaux use'es de La Chaux-de-Fonds; en 1975, on y a 
mesure jusqu'ä 30'000 TU environ (19eme rapport de la commission federale 
pour la survei l lance de la rad ioac t i v i t e pour 1975 ä 1 ' in tent ion du Conseil 
f ede ra l ) . 
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A d i re v r a i , on ne peut pas, sur la seule base des resul ta ts de l 'analyse du 
t r i t i u m , dire en toute surete que les t r o i s sources ont e'te influence'es par 
les eaux use'es de La Chaux-de-Fonds. Cette re la t i on para i t ne'anmoins t res 
vraisemblable. Dans t r o i s des 10 echanti l lons pre'leve's en 1973/74, on a con­
state des valeurs sensiblement augmente'es qui indiquent une e'ventuel le i n ­
fluence directe pouvant a l l e r jusqu'ä pres de 10 % d'eaux use'es riches en 
t r i t i u m . L'augmentation des autres valeurs, comparativement aux sources de la 
cate'gorie A, provient vraisemblablement de mElanges occasionnels dans le pro-
pre reservoir d'eau souterraine (e'coulement de base). Une i ns t a l l a t i on d'e'pu-
ra t ion des eaux a ete' mise en service ä La Chaux-de-Fonds en 1975 et 1 'en­
d ro i t d ' in f i l t r a t i o n des eaux use'es es t , depuis l o r s , place plus bas, de Sor­
te qu'un ecoulement en d i rec t ion du Vallon de St-Imier est devenu hautement 
improbable. Les analyses de 1975/76 portent ä c ro i re q u ' i l n'y a plus eu 
d'augmentation de t r i t i u m depuis. 

Au demeurant, les 3 sources sont tres semblables du point de vue isotopique. 
Elles sont probablement re l ie'es hydrologiquement quand bien meme certaines 
diffe'rences sont de'celables." 

Cet e x t r a i t t i re ' du rapport Oeschger - Schotterer - Siegenthaler est singu-
liörement i n d i c a t i f : d'une par t , les hautes teneurs en t r i t i u m ont empeche' 
les auteurs de l 'etude de rechercher, comme pour les autres sources, le temps 
de sejour de 1 'eau dans le s o l . D'autre pa r t , ces memes teneurs indiquaient 
une po l lu t ion par des re je ts indust r ie ls de t r i t i u m . Le t r i t i u m est u t i l i s E 
en quantite's indus t r ie l les uniquement pour la fabr ica t ion de cadrans lumi­
neux, et ceux-ci ne se fabriquent qu'en t r o i s endroits dans le Jura avo i s i -
nant le Vallon de St- Imier : ä Tramelan, ä St-Imier et ä La Chaux-de-Fonds. 

Arrive' ä ce po in t , i l est indispensable d'inse'rer une parenthese: 

La source du Torrent, capte'e et exploite'e par le SEF (Syndicat pour l ' a l imen­
ta t ion en eau des Franches-Montagnes), avai t cause de graves soucis aux re ­
sponsables du SEF: apres des pe'riodes de se'cheresse prononce'e, l 'eau du Tor-
rent et des deux sources de la Dou de'gageait une odeur de cloaque extremement 
de'sagre'able. Ce phe'nomene se re'pe'ta deux ou t r o i s f o i s , ä p a r t i r du de'but de 
1 ' u t i l i s a t i o n de la source du Torrent, lors de toutes les se'cheresses prolon-
ge'es. L'odeur mentionne'e, assort ie d'une montEe de 1'oxydabi 1 i t e de l ' eau , 
ind iquai t l ' i n t r us i on d'une quantite' conside'rable d'eau use'e. I I ne pouvait 
pas s 'ag i r par exemple de la perte d'un creux ä pu r in , ou des eaux use'es de 
quelques maisons: la quantite' de polluant necessaire pour inf luencer si de'ci-
sivement la qua l i te de sources aussi grandes que les Doux et le Torrent de-
va i t etre d'un ou de plusieurs ordres de grandeur supe'rieure. Seule une loca-
l i t e ' d'une certaine importance en t ra i t en conside'ration. Des que les hautes 
teneurs en t r i t i u m ont e'te' constate'es, i l a e'te' ddcidE de controler les 
e'gouts des t r o i s local ite's mentionnees plus haut. Le Centre d'Hydrogeologie 
de l ' un i vers i t e de Neuchätel e tud ia i t ä cette pe'riode la question des egouts 
de La Chaux-de-Fonds en re la t ion avec la Combe du Valanvron; M. Mathey, du 
Centre, e f fec tua i t des se'ries d'essais de co lo ra t ion . Le 19 janv ier 1973, 20 
kg de sulforhodamine G extra furent deverse's dans les portes des Anciens Mou-
l i n s , lä ou passaient les egouts de La Chaux-de-Fonds (vo i r rapport Mathey 
1973, Essai de colorat ion No 4 ) . A part les re'surgences sur les cötes du 
Doubs, on controla egalement les 5 sources pr incipales du haut Vallon de 
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St- Imier : "Du 22.01. au 20.02.1973, des controles ont ete effectues sans re ­
su l ta ts dans les 5 sources pr incipales du haut Vallon de St- Imier . Malheu­
reusement interrompus durant 1 mois, i l s ont repr is le 23.03. jusqu'au 
03.04.1973, so i t les 23, 27, 28, 29, 30, 31 mars et 1, 2, 3 a v r i l . Le 23.03., 
les sources de la Grande Dou, Pet i te Dou et du Torrent contenaient de la s u l ­
forhodamine ä t res fa ib le concentration" (vo i r Mathey, 1973). Les t r o i s sour­
ces mentionnees ont un comportement chimique ident ique. I I n'est donc guere 
surprenant que les t r o i s aient accuse la presence de sulforhodamine. Cepen­
dant, vu qu'on ne dispose que d'un e'chantil lon p o s i t i f par source, i l E ta i t 
d i f f i c i l e d 'a f f i rmer avec cer t i tude la presence d'une l ia ison hydraulique 
entre la perte des Moulins et les 3 sources en question. 

Nous avons vu plus haut que les teneurs en t r i t i u m constatees dans la source 
du Torrent pouvaient provenir de 3 foyers bien d i s t i n c t s : La Chaux-de-Fonds, 
St-Imier et Tramelan. Les re'sultats des essais depuis La Chaux-de-Fonds 
n'Etant pas entierement concluants, l'OEHE en t rep r i t en j u i n 1974 de colorer 
la Trame ä Tramelan et la Suze ä St-Imier (vo i r rapport OEHE ä ce s u j e t ) . Ce 
double essai n'eut qu'un resu l ta t negati f en ce qui concerne les 3 sources de 
Cormoret. Or, de nouveau, on ne dispose pas de rEsul tats concluants, car un 
re'sultat ne'gatif est toujours p lu to t i nce r ta in . Cependant, nous disposons 
d'un autre element i n d i c a t i f : en 1975 une i ns ta l l a t i on d'epuration des eaux a 
ete mise en service ä La Chaux-de-Fonds, dont les e f f luen ts ne peuvent 
s'ecouler en d i rec t ion du Vallon (vo i r page 66 et Oeschger et a l . , 1977). De­
puis i l n'y a plus en d'augmentation de t r i t i u m . Ainsi i l ex iste de t res sE-
r ieux indices indiquant que la po l lu t ion de la source du Torrent provenait 
des e'gouts de La Chaux-de-Fonds. 

Tant le comportement chimique que celui isotopique du Torrent et des deux 
Doux sont tellement s imi la i res qu'on do i t admettre pour les t r o i s sources une 
provenance presque identique ainsi qu'un rEgime hydraulique interdEpendant. 

Les analyses radioisotopiques, destinEes ä dEterminer le temps de se'jour de 
1'eau dans le sous-sol, n'ont donc pas a t t e in t dans le cas prEsent le but 
f i x e ; en revanche e l les ont donnE les ElEments dec is i fs pour la recherche de 
la cause de la po l lu t ion de la source du Torrent. 

Source de la Cuchatte 

D'apres les caiculs d'Oeschger et a l . (1977), le rEservoir souterrain alimen­
tant la Cuchatte do i t se renouveler au cours d'une pEriode de 0.6 ä 1.2 ans. 
On obt ient donc un age moyen pour 1'eau de source d'ä peine deux ans (Oesch­
ger et a l . 1977). Les auteurs parlent bien d'un age moyen, ce qui s i g n i f i e 
que 1'eau de la source est composEe d'un mElange d'eaux d'ages d ivers . En 
prat ique, cela revient ä d i re que seule une par t ie de l 'eau dispose d'un laps 
de temps suffisamment long pour s ' au topu r i f i e r , si e i l e est polluEe en pEnE-
t ran t dans le s o l . Une autre par t ie de l 'eau parvient ä la source par des 
chenaux karstiques largement ouverts, donc ä des vitesses considErables, d'ou 
la necessite de protEger cette source par une zone de protect ion appropriEe. 
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9. HYDROGEOLOGIE EN TERRAINS MEUBLES 

9.1 La Vallee de la Suze en amont de Sonceboz 
G. de l la Valle 

9.1.1 Bref resume des travaux de 1975 

Pour la commodite du lecteur , nous ferons un resume tres bref de la premiere 
par t ie du programme, c 'es t -ä -d i re des travaux effectue's en 1975 et de'crits 
dans le rapport intermediai re. Nous joindrons egalement les coupes des f o ­
rages. 

- Plaine de Sonceboz-Sombeval 

Grace ä des sondages mecaniques (voi r f igures 7 et 8) et geophysiques, i l a 
pu etre constate que les ressources en eau souterraine de la plaine a l l u ­
v ia le de Sonceboz-Sombeval sont negligeables. Elles peuvent tout au plus 
serv i r ä 1 'a l imentation de maisons isole'es. Nous pensons qu' i 1 sera i t pos-
s ib le^d' implanter dans la plaine 4 ä 5 puits donnant quelques 1/min chacun, 
cela etant une estimation t res sommaire. 

- PIaine entre Courtelary et Cortebert 

Cette plaine a f a i t 1'objet de recherches geoelectriques. Ensuite a ete ef­
fectue'e une se'rie de forages de di f fe ' rents diametres (voi r f igures 9 et 
10): 3 forages equipes de tuyaux f i l t r a n t s de 4 1/4" servant de puits d 'es-
s a i ; ensuite une se'rie de forages de p e t i t diametre e'quipe's de tuyaux de 2" 
destines ä serv i r de piezometres. Ces derniers etaient places en groupes de 
2 ä proximite de chaque pui ts existant (3 pui ts du SEF) et des deux me i l -
leurs puits d 'essa i . Vu la presence de deux etages aquiferes, dont seui ce­
l u i infe'r ieur est inte'ressant, on a place ä deux endroits deux pie'zometres, 
un pour chaque etage, ce pour controler le comportement respect i f des deux 
aquiferes. 

9.1.2 Essais de pompage dans la plaine Courtelary-Cortebert 

Au cours de l ' h i ve r 1976, une serie d'essais de pompage fu t ef fectuee. I i s 
furent mene's par 1 'OEHE avec l ' a ide de M. H. Thalmann, ge'ologue ä Berne. Les 
resu l ta ts furent mis en valeur par le bureau d' ingenieurs Elektrowatt SA (M. 
Ch. Haefel i ) de Zür ich, dont le rapport complet, t r adu i t de 1'allemand en 
f ranga is , f igure dans la documentation. Nous n'en donnerons i c i que les 
t r a i t s essent ie ls : 

Caracterist iques de rendements des pui ts 

Pour les pui ts P I I et P I I I ont e'te effectue's des essais de pompage en pa-
1iers destines ä mettre ä jour 1'etat d ' e f f i c a c i t e de ces captages. En ef ­
f e t , la mise en exp lo i ta t ion d'ouvrages de captage entraine des pertes de 
Charge qui se repart issent comme su i t : 
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Figure 7 Coupe de forage; Coord. 580/226, Numero d'ordre 13; 1 : 200 (CSD) 
Coupe de forage; Coord. 580/226, Numero d'ordre 12; 1 :100 (CSD) 
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Figure 8 Coupe de forage; Coord. 578/227, Numero d'ordre 1 
(Forage carotte 2), 2 (Forage carotte 1), 3 (Forage carotte 3); 
1 : 200 (Verband S c h w e i z . Konsumvereine) 
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Figure 9 Coupe de forage; Coord. 573/225, Numero d'ordre 8; 
Coord. 573/225, Num6ro d'ordre 11; 1 : 200 
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Figure 10 Coupe de forage; Coord. 574/226, Numero d'ordre 15; 1 : 200 
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- pertes de Charge dans la couche aquifere au voisinage du captage: c e l ­
les-c i sont regies par les caracte'ristiques hydrogeologiques de la nappe. 
Elles sont les plus importantes et ne peuvent etre modifie'es, vu qu 'e l les 
sont l iees ä la nature du t e r r a i n ; 

- pertes de Charge au contact et ä la traversee de la cr^pine, c 'es t -ä -d i re 
dans le f i l t r e . Elles de'pendent du developpement du t e r r a i n : s i le de­
veloppement a ete' effectue' au mieux, e l les sont moindres. Au con t ra i re , 
s i le t e r ra in de'veloppe s 'est recharge de par t icu les peu permeables au 
cours des annees d ' exp lo i t a t i on , ces pertes de Charge augmentent; 

- pertes de Charge dans la cre'pine et la colonne ascensionnelle du pu i t s : 
ce l les -c i sont moindres si le choix des crepines et du diametre du pui ts 
a ete jud ic ieux. Comme plus haut, s i les cre'pines changent de ca rac te r i ­
stiques au cours du temps, c 'es t -ä -d i re si e l les tendent ä s 'obstruer, 
par exemple ä cause de 1'accumulation de par t icu les obstruantes t e l l e s 
que des croissances de bacteries ferrugineuses, les crepines se de-
t e r i o ren t , et les pertes de Charge augmentent. 

Les deux dernieres sortes de pertes de Charge peuvent s 'accrot t re avec le 
temps. Le calcul ef fectue pour le pu i t P I I montre que ce lu i - c i a un degre 
d ' e f f i c a c i t e hydraulique sa t i s fa isan t . Un calcul analogue n'a pas pu etre 
effectue pour P I I I , mais la courbe de rendement indique e'galement un degre 
d ' e f f i c a c i t e favorable. 

Caracte'ristiques hydraul iques de la nappe 

Les parametres hydrauliques de la nappe ont ete determines par calcul et 
par la methode graphique (Theis et Jacob). Les valeurs de transmissivite 
pour les pui ts P I et P I I I et les puits d'essai 60 et 61 varient entre 1 
et 3 • 10-3 m2/sec, tandis que la fourchette des valeurs est plus 
grande pour P I I : 1 • 10-2 i 5 . i o -4 m^/sec. 

Les valeurs de S ( le coe f f i c i en t d'emmagasinement), calculees par Thalmann, 
varient entre 3 • 10-3 et 3 • 10-5. Ces valeurs sont extremement 
basses, ce qui s'expl ique par le f a i t q u ' i l s ' ag i t d'un aquifere c a p t i f . 

Les valeurs caracter ist iques hydrauliques ont e'te con t ro le'es par Simulation 
mathematique. Ensuite, par la meme methode, on a calcule en une deuxieme 
Phase, re'coulement t o t a l de la nappe au repos. A la hauteur de P I I I on a 
29 1/sec, plus bas, vers P I , 26 1/sec. Le d e f i c i t entre les deux sections 
se produi ra i t par une e x f i l t r a t i o n dans la Suze. 

Explo i tat ion optimale de 1'aquifere 

De ce qui a ete d i t j u s q u ' i c i , i l ressort clairement que l 'aqu i fere exp lo i ­
te a tendance ä e x f i l t r e r vers la Suze, tendance qui est provoquee par son 
artesianisme. I I n'est guere possible d ' indu i re a r t i f i c i e l l emen t une i n f i l ­
t r a t i on d'eau de la Suze. Cela s i g n i f i e que le de'bit de la nappe ä la hau­
teur de P I I I est en meme temps le debit moyen maximal exploi table sans 
e'puisement de la nappe. 
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Or, les 3 pui ts disposent ensemble d'une concession portant sur 50 1/sec. 
Si ce debit e t a i t soutire' ä la nappe 24 heures sur 24, ce l l e - c i sera i t 
largement surexploi tee. Mais la plus grande quant i te qui a i t jamais e'te' 
soutire'e est de 992'000 m3 en 1971, ce qui represente un debit de 
31.5 1/sec re'parti sur toute 1 'anne'e. 

Ceci revient ä d i re que les captages existants permettent d 'exp lo i te r 
1'aquifere cap t i f en p l e i n . En out re, le pui ts P I I I pourra i t ä l u i seui 
ex t ra i re tout le de'bit renouvelable. 

Protection des captages existants 

Les travaux effectues jusqu'ä ce jour ont prouve que l 'aqu i fere exp lo i te 
est prote'ge naturel lement de fagon optimale (vo i r p r o f i l s de sondage). En 
e f f e t , tous les forages exe'cute's ont montre 1 'existence d'une couche de 6 
8 m de sable limoneux ou de limon argi leux superpose'e ä l ' aqu i f e re . Cette 
couche est une excellente protect ion contre toute po l lu t ion par des ma-
t ie res organiques t e l l e s que pur in , fumier e tc . En out re, la couche de cou 
verture est elle-meme surmonte'e par une nappe phreatique non explo i tee, de 
f a i b l e puissance. Cette nappe represente une protect ion ideale contre la 
po l lu t ion de la nappe captive par des hydrocarbures. Les hydrocarbures en 
Phase, plus legers que 1 'eau, surnagent et ne peuvent donc pe'ne'trer dans 1 
nappe capt ive. 

Dans ces condi t ions, et en accord avec les " Inst ruct ions pratiques pour la 
determination" de l 'O f f i ce federal de la protect ion de 1'environnement, de 
1977, les zones de protect ion des 3 pui ts I - I I I comprendront 

- une zone de captages, couvrant les te r ra ins ou se trouvent les drains 
vert icaux et horizontaux 

- une zone de protect ion eioignee, couvrant un temps de parcours de 3 
j ou rs , c 'es t -ä -d i re 360 m. 

On peut se dispenser d'une zone de protect ion rapproche'e. La zone de cap­
tage devra empecher aux eaux de surface pollue'es de ru isse ler le long des 
parois des puits et de pene'trer ainsi dans la nappe explo i tee. La zone 
eioigne'e del imi tera une re'gion dans laquel le i l sera i n t e r d i t de proce'der ä 
des f o u i l l e s de n'Importe quelle nature ä plus de 2 m sous la surface du 
s o l . 

Le restant de la plaine entre Cortebert et Courtelary sera place en zone A. 

9.1.3 Essais de tragage ä Cortebert 

Dans le cadre des essais de pompage dans la plaine entre Courtelary et Corte­
be r t , nous avons ef fectue un essai de tragage. I I s 'ag issa i t de determiner la 
vi tesse de te r ra in de l'ecoulement et de se f a i r e une idee du pouvoir d 'auto-
e'puration de 1 'eau souterraine. 

Les de ta i l s de ces travaux sont consignes dans le rapport de M. F. Mar t i , 
bacte'riologue aupres du Laboratoire cantonal. Nous nous contentons i c i de 
discuter les resul ta ts obtenus. 
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- Essai de colorat ion 

Le 18 mai 1976 ä 06.20 h, par un tuyau d'observat ion, on in jecta dans 
1 'aquifere capt i f 5 kg de fluoresce'ine, dissous dans 20 1 d'eau. Le s i t e de 
prelevement e t a i t situe' ä 63 m (pui ts provi soi re No 60) en aval ou avait 
e'te insta l le'e une pe t i te pompe ä de'bit constant (85 - 90 1/min). 

Le dernier echant i l lon sans trace de colorant a ete' preleve' le 19 mai ä 
13.00 h, donc 30.7 heures apres 1' in jec t ion du colorant . Le premier e'chan­
t i l l o n dans lequel on a decele du colorant date du 19 mai ä 15.20 h, donc 
33 heures apres 1 ' i n j ec t i on . Cela nous donne pour la vitesse de t e r ra in une 
fourchette a l lan t de 46 ä 49 m/d. 

Nous avions calcule pour 1'etendue de la zone de protect ion eloignde une 
vitesse e f fec t i ve de 120 m/d. Comment se f a i t - i 1 que la vitesse de te r ra in 
(de f i n i t i on de Margat), qui d'habitude est 2 ä 6 f o i s , en certains cas j u s ­
qu'ä 10 f o i s supe'rieure ä la vitesse e f f e c t i v e , so i t en 1 'occurence i n ­
fer ieure de moit ie ä la vitesse ef fect ive? 

Fort probablement, ce f a i t est du aux p a r t i c u l a r i t ^ s de la nappe: 

A la hauteur du pui ts I I I , la quantite' d'eau s'ecoulant dans la nappe est 
largement supe'rieure ä ce l le qui s'e'cou le au voisinage des pui ts d 'essa i . 
Selon les indicat ions de Haefe l i , une bonne par t ie de 1'eau souterraine ex-
f i l t r e dans la Suze. Or, comme la section de l ' aqu i fe re n'a pas diminue'e 
dans la meme mesure, i l s'en su i t un ralentissement considerable de la v i ­
tesse d'e'cou lement. 

En ce qui concerne les d i f fe ren ts maxima de concentration de la couleur, 
i l s ne sont guere surprenants au vu de 1'het^rogene'ite de la nappe: i 1 
existe certainement des cheminements de rap id i te var iab le . 

- Tragage par des bacte'ries 

Quatre types de germes ont ete in jec tes , ä savoir Escherichia c o l i , Strep­
tococcus faeca l i s , Staphylococcus aureus, Serrat ia marcescens. 

D'un cote, le comportement de chacun de ces quatre types de germes dans 
l 'aqu i fe re est uniforme; seui un tres p e t i t pourcentage des germes injecte's 
a franchi l'espace entre le point d ' i n j ec t i on et le point de prelevement 
d 'e 'chant i l lons. Les expe'riences dans le champ de la bacte'riologie tendent ä 
prouver que les bacteries peuvent survivre t res longtemps dans des mi1ieux 
et ä des tempe'ratures qui ne sont pas les leurs ; les temps de survie obser­
ves var ient , selon le type de germe, entre 50 et 100 jou rs . I I est donc 
probable que la plus grande par t ie des germes injecte's n'a pas pe'r i , mais a 
e'te' retenue, par exemple par les part icules argileuses presentes en grandes 
quantite's dans l 'aqu i fe re observe'. I I n'est guere exclu que les germes 
soient ensuite remobilises et parcourent un nouveau t r a j e t avant d 'e t re ä 
nouveau capture's, ce jusqu'ä e'che'ance du temps de surv ie. 

On peut conclure de 1'essai 
- que l 'aqu i fe re a une bonne capacite de re tent ion 
- que les d i f fe ren ts types de germes sont retenus ä des degre's di f fe ' rents 

(les coliformes passent mieux que les streptocoques, et ceux-ci mieux 
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que les staphylocoques, qui n'ont f a i t qu'une re'apparition sporadique, 
tandis que Serrat ia n'a pas du tout ete retrouvee), 

- qu'une introduct ion de germes dans l ' aqu i fe re , a environ 100 m d'un cap­
tage, ne devrait pas porter ä consequence pour 1'eau captee. 

Bien entendu, s i les germes se trouvent dans un mi l ieu r iche en matiere nu­
t r i t i v e (par exemple eau usee, pu r in ) , leur temps de survie augmente sen­
siblement. I I faut donc absolument e'viter de f a i r e pe'ne'trer un agent po l ­
luant dans raqu i f e re exp lo i te . Par contre, on ne risque r ien en to lerant 
une exp lo i ta t ion agr ico le , vu la protect ion nature l le dont la nappe exp lo i ­
tee j o u i t . 

9.2 La val lee de la Suze entre Sonceboz et Fr inv i11 ier 
P. Kel lerha ls , Ch. Haefeli ~ 

9.2.1 Introduction 

De la sor t ie du de f i l e de Tournedos, au SE de Sonceboz, jusqu'ä Pery, la v a l ­
le'e de la Suze est occupe'e par un aquifere a l l u v i a l , explo i te par 3 pui ts ä 
la Heutte et un puits ä Pery. Entre Pe'ry et F r i n v i l l i e r , la Suze recoupe la 
cluse de Rondchatel, occupe'e par des de'pots quarternaires t res peu perme'ables. 

Nous rassemblons dans le present rapport, sous forme succinte, les connais­
sances acquises ä ce jour grace aux dif fe'rentes e'tudes mentionne'es en b i b l i o ­
graphie. Les donnees pr incipales f igurent dans les tableaux 10 ä 17 ou sont 
inte'gre'es dans la f igure 11. Nous n'en commenterons i c i que les aspects les 
plus s i g n i f i c a t i f s , notamment ceux l ies ä 1'al imentation de la nappe. 

9.2.2 Description de 1'aquifere 

- En amont de la Heutte, on ne possede que peu d' informations sur la s t ruc­
ture et la profondeur de 1'alluvionnement (voi r f igures 12 et 13). A hau­
teur de la Station d'epuration de Sonceboz (vo i r f igure 12), le de f i l e pos­
sede un e ' t ro i t remplissage a l l u v i a l d'au moins 15 m d'e'paisseur, essent ie l ­
lement const i tue de limons argi leux imperme'ables ( k - ^ lO -S m/s, d'apres 
Colombi Schmutz Dorthe SA, Berne 1975 et 1978). Pres de la surface, on peut 
rencontrer de pe t i t s niveaux tres perme'ables ( k ^ l Q - ^ m/s, Colombi 
Schmutz Dorthe SA, Berne 1975 et 1978). 

La paroi sud du de'f i le appart ient en re'al i t e au meme versant que la paroi 
nord, c 'est ä d i re au f lanc sud de 1 'an t i c l i na l de Montoz (v i rgat ion de 
Chai H o n ) . Plusieurs forages effectue's au sud du de'fi le', entre la Vignerole 
et le cone de deject ion de Grande Metair ie de Nidau (voi r Kel lerhals et 
Haefe l i , 1980), re'velent une grande e'paisseur de de'pots quaternaires qui 
sont peut-etre les temoins d'une ancienne val lee de la Suze (notamment 
580.226/19 ou le ca lca i re a e'te a t t e i n t ä 63 m de profondeur, et 581.226/6 
ou l 'on a recoupe le debut d'une se'rie limoneuse sous 19 m d 'ebou l i s ) . La 
Suze su i v ra i t alors actuel lement un cours e'pige'ne'tique, comme c 'es t le cas 
ä la fabrique de cel lu lose de Rondchatel. Signaions toutefo is que d'apres 
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Figure 11 Profil hydrogeologique transversal de la vallee de la Suze 
ä la hauteur de la STEP Tournedos 
L=1:10000/H=l:1000 



Figure 12 Profil hydrogeologique transversal de la vallee de la Suze 
ä Test de la Metairie de Nidau 
L=1:10000/H=1:1000 
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Figure 13 Profil hydrogeologique transversal de la vallee de la Suze 
ä la hauteur de la Caroline 
L=1:10000/H=l:1000 



l e p r o f i l sismique de Sombeval (Schneider , 1977) 1a molasse remonte assez 
hau t , p lus en amont, l e f l a n c sud de la v a l l e e de la Suze. 

En aval de l a Station d ' e p u r a t i o n , l a v a l l e e s 'ouv re en regard du cone de 
d e j e c t i o n de la Grande M e t a i r i e de Nidau ( v o i r f i g u r e 13) , qui semble assez 
perme'abie dans sa p a r t i e supe' r ieure, d 'apres 1 a 1 i t h o l o g i e du forage 
582.226/4 (en zone non saturee) e t les r e s u l t a t s de la campagne geoelec­
t r i q u e (Colombi Schmutz Dorthe SA, 1973). La profondeur e t 1 'ex tens ion du 
cone sous le thalweg de la Suze ne sont pas connus, mais les trfes f a i b l e s 
r e s i s t i v i t e s (Colombi Schmutz Dorthe 1973) en reg i s t rees dans c e t t e zone i n ­
d iquent la presence d'une bonne epaisseur de 1imons j u s q u ' ä p rox im i te du 
p u i t s de Plagne (583 .226 /2 ) . Le cone de d e j e c t i o n du Parad is , sur l e f l a n c 
no rd , est egalement p lus permeable dans sa p a r t i e super ieu re . I1 a oc-
casionne des de'pots p lus g ross ie rs sous l e t ha lweg , en d i r e c t i o n du SE, 
qu 'on re t rouve aux p u i t s de Plagne e t de la Heutte (583.226/1 ) , possedant 
une pe rmeab i l i t e d ' env i r on 1 ä 2 • 10-3 m/s, e t denomme "aqu i f e re i n ­
f e r i e u r " ( I n s t i t u t Ge'otechnique SA, 1970, Sch ind le r , 1979 e t 1981). En sub-
s u r f a c e , on rencont re un p e t i t n iveau d ' a l l u v i o n s re'cents de 1 a Suze, pos­
sedant probablement une pe rmeab i l i t e beaucoup p lus grande, mais une t r e s 
f a i b l e puissance. A hauteur du v i 1 läge de l a Heutte e t au Cret du Perce t , 
le f l a n c nord est habi1 le d 'un placage de molasse qui s'avance vers le cen­
t r e de 1a val iee e t c o n s t i t u e 1a 1 im i te avec 1 ' a q u i f e r e . 

- Entre l a Heutte e t Pery, on possede de bonnes in fo rmat ions sur les ca rac ­
t e ' r i s t i q u e s e t l e comportement hydrogeologique de l a premiere t ranche de 
1 'aqu i fe re j usqu ' ä une profondeur de 20 ä 40 m ( v o i r f i g u r e 14 ) . La p r o f o n ­
deur t o t a l e de 1 'a l luv ionnement es t inconnue. 

Au sud du p u i t s de la Heut te , se t rouve le cone d ' e b o u l i s du C o u r t i 1 l a t 
q u i , d 'apres les re ' su l ta ts geophysiques (Co 1 ombi Schmutz Dorthe SA, 1973) , 
semble t r e s permeable sur une profondeur d 'au moins 40 ä 50 m (ou 20 ä 30 m 
sous le t h a l w e g ) . Ces ebou l i s prov iennent de l a Foret de 1'Envers e t con -
t r i b u e n t , avec les de jec t i ons du f l a n c no rd , ä l a Constitution de l ' a q u i ­
f e r e en t re les p u i t s de l a Heutte (583.226/1 ) e t de Pe'ry ( 584 ,226 /2 ) . Du 
cone de C o u r t i l l a t , les a l l u v i o n s permeables semblent remonter en b iseau en 
d i r e c t i o n du p u i t s de Pery, e t l a s t r u c t u r e a l 1uv ionna i re es t probablement 
t r e s complexe. A la Heut te , le p u i t s Weber (583.226/4) capte le niveau 
d ' al l uv ions recentes mentionne p lus haut ( aqu i f e re supe ' r i eu r ) . I I es t en 
con tac t hyd rau l i que , par d ra inance, avec l ' a q u i f e r e p r i n c i p a l ( a q u i f e r e i n ­
f e r i e u r ) . La Separation de ces a q u i f e r e s , assez n e t t e ä l a Heu t te , s ' e v a -
n o u i t probablement en d i r e c t i o n du p u i t s de Pery. La coherence des niveaux 
e t reac t i ons p iezometr iques observees sur t o u t ce t rongon ( v o i r donnees I n ­
s t i t u t Geotechnique 1970) temoigne en faveur de systemes aqu i fe res i n t e r ­
connectes. 

En aval du p u i t s de Pery, la v a l l e e s ' e l a r g i t en un s y n c l i n a l c o f f r e remp1i 
de molasse. L ' a q u i f e r e s'amenuise au p r o f i t de sediments p lus f i n s (d 'apres 
les r e s u l t a t s geophysiques, I n s t i t u t Geotechnique 1970 e t le ca rac te re p lus 
autonome des reac t i ons p iezomet r i ques ) . 
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- En aval de Pery, j u s q u ' ä F r i n v i l l i e r , l e rempl issage qua te rna i re es t essen­
t i e l l e m e n t impermeable. I I e x i s t e quelques p e t i t s de'pots plus g r o s s i e r s , 
mais dont la puissance e t / o u l a perme'abi 1 i t e sont t r o p f a i b l e s pour c o n s t i -
t ue r un aqu i fe re e x p l o i t a b l e . 

Les forages executes pour la T 6 ( K e l l e r h a l s & Tröh le r + CSD, 1975, K e l l e r ­
ha ls & T r ö h l e r , 1977) e t pour l e de'pot d 'hydrocarbures de V i g i e r (Schär, 
1974) f o u r n i s s e n t de bonnes in fo rmat ions sur 1'ensemble de 1 'a l luv ionnement 
( v o i r f i g u r e 15) . 

Au d e f i l e de Reuchenette, le forage 585.226/13 t rave rse 1'ensemble des de­
pots qua te rna i res e t a t t e i n t l e substratum c a l c a i r e ä 39 m de p ro fondeur . 
La s e r i e qua te rna i re est essen t ie l l emen t 1 imono-arg i leuse et impermeable. 
E l l e comprend ne'anmoins ä l a base quelques metres de de'pots un peu p lus 
g ross i e r s ( k ~ 10-5 i ]Q-6 m/s, v o i r forages V i g i e r , Schär U. , Zür ich 
1974) , e t au sommet 0 ä 3 m d ' a l l u v i o n s re'centes. Cette s t r u c t u r e se r e ­
t rouve au m i l i e u de l a c l u s e , sous le päturage de Chatel ( v o i r f i g u r e 15 ) , 
ou l a profondeur des de'pots qua te rna i res a t t e i n t p lus de 60 m. Les pie'zo­
metres reve len t des niveaux d ' e t i a g e plus bas pour la se r i e de base, a l i -
mente's par l e f l a n c W de l a c l u s e , que pour les mai gres a l l u v i o n s de l a 
Suze, dans l esque l l es s ' i n f i I t r e la r i v i e r e . 

A Rondchate l , l a Suze emprunte un cours e'pige'ne'tique, de ' la issant 1'ancienne 
v a l l e e a l l u v i a l e qui passe au sud de la c o l i ine P t . 628 reconnue par f o r a ­
ges ( K e l l e r h a l s & Tröh le r + CSD, 1975, K e l l e r h a l s & T r ö h l e r , 1977, 1978 e t 
1980). On ne conna i t pas la profondeur exacte de ces depots , c o n s t i t u e s de 
l imons sableux avec quelques c a i l l o u x (eventuel lement des de'pots g l a c i a i r e s 
? ) , mais on s a i t que le grand bat iment de la f ab r i que de c e l l u l o s e es t f o n -
de sur l e rocher ( e . p . 1 ' "Ox fo rd ien " qu i a i c i 2 m de puissance) e t que les 
deux sources de Chatel (585.224/3 et 4 ) , de pa r t et d ' a u t r e de l a Suze, 
emergent d i rec tement du roche r . 

Dans le d e f i l e qui r e l i e Rondchatel ä F r i n v i 1 1 i e r , la Suze ne coule pas d i ­
rectement sur 1 'ass ise rocheuse. Pres de l a source Merl i n , l a profondeur 
des a l l u v i o n s , i c i b l oca i 1 leuses , es t d ' env i r on 10 m. A la s o r t i e du de ' f i l e 
e l l e a t t e i n t p lus de 15 m. 

La v a l l e e s 'ouvre ensu i te sur le s y n c l i n a l de F r i n v i l l i e r , ou nous n'avons 
pas d ' I n f o r m a t i o n sur 1 'e 'paisseur e t l a p e r m e a b i l i t e des al l uv ions de l a 
Suze, s ' e t a l a n t sur 100 m de la rgeur e n v i r o n . Les va l l ees l a t e r a l e s o c c i ­
den ta le e t Or ientale possedent un rempl issage qua te rna i re peu permeable r e -
couvrant la molasse. I I es t c o n s t i t u e essen t ie l l ement de l imons dans l e s ­
que ls s ' I n s e r e n t les d i g i t a t i o n s de quelques cones de de ' jec t ion un peu plus 
permeables, mais t r o p peu s i g n i f i a n t s pour c o n s t i t u e r un aqu i fe re e x p l o i ­
t a b l e . 
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Figure 14 Profil hydrogeologique transversal de la vallee de la Suze 
ä la hauteur des citernes ä huile de la cimenterie Vigier 
L=1:10000/H=1:1000 



Tab leau 10 : P e r m e a b i l i t e s 

Pults Uo de rfigistre Prof. 0 Crepine (m) 
de ä 

$ moy 
m s. m. 

Essai debit 
Date () l/min 

Tran smi s. 
1 0 - V / s 

II 
m 

PermSab. 
k 10-3,1/s 

Donnees/interpret. bibl. 

U Plagne 

aquifere dit inferieur 

583/226.2 18.2 7 14.6 - 17.6 604 

1969 1'500 

1979 250 (1) 

0.83 

0.35 

3.9 

3.9 

3.9 

1.6 - 2.2 

2.1 

0.9 

Geot. I/id 

Geot. !/K i II (7) 

Schindler/K S II 

4 

4 

10 

La Heutte 

aquifere dit inferieur 

B03/226.1 11.0 1'250 6.6 - 9.5 602.6 1948 2'200 

1969 2'000 

460 (1) 

1979 2'600 

3.7 

2.22 

3.76 

0.44 

3.4 (3) 

3.4 (3) 

3.4 (3) 

3.4 (3) 

2.7 

10.8 

7.5 - 8.0 

6.53 

11.0 

1.64 (4) 

0. Comnent/K Ä H 

Geot. I/id 

Geot. I/K t H 

Geot. I/K l « 

Schindler/id 

1 

4 

4 

4 

10 

Pery 

aquifere dit superieur 

584/226.2 12.9 1'600 7.8 - 12.2 597 1949 2'460 

1969 560 (2) 

nov. 77 750 

0.37 

4.96 

5.2 

5.2 

2.6 

0.7 

3.0 

Fehlmann AG/Geot. 1 

Geot. I/K 4 II 

Kellerhal s/ id 

4 

4 

6 

Chatel1 

forages pour Vigier 

B5 

685/225.1 86 

51 4" 

55 4" 

37 - 51 

36 - 66 

583 12.5 

1974 40 

0.0016 

0.003 

5 (5) 

2 (6) 

0,003 

0.016 U. SchSr/K 1 II 9 

Step 

(forages) 

580/226.15 (Fl) 

580/226.14 (F2) 

5.5 2" 

15.0 2" 

- 624 

626 

1978 essai 

d'injection 

tres 

faible 

1.0 0.9 

tres 

faible 

10.0 

CSD/id 

CSD/id 

3b 

3b 

(1) debit d'exploitat ion 
(?) Q:700 150 remontee: 2.5 m 
(3) l 'aquifere infär ieur a 2.7 m d'&paisseur, mais i l faut prendre en compte 

une epaisseur de i.^ m, car le massif f i l t r a n t a t te in t l 'aquUere superieur 

(4) i l a ete tenu compte de la drainance dans 1' interpretat ion, la valeur est 
donc specifique de l 'aquifere infer ieur 

(5) d'apres p r o f i l ; a l luv. grossieres de 46.7 a 51.5 m 
(6) d'apres p r o f i l : a l luv. grossieres de b4.b a bb.B m 
(7) Dres. Kellerhals et Haefeli: interpretations effectuees pour le present rapport 

9 . 2 . 3 P e r m e a b i l i t e s 

Le t a b l e a u 10 resume l e s donnees e x i s t a n t e s c o n c e r n a n t l a p e r m e a b i l i t e des 
a l l u v i o n s , e t a p p e l l e l e s commen ta i res s u i v a n t s : Les c o n d i t i o n s t e c h n i q u e s e t 
h y d r o g e o l o g i q u e s complexes dans l e s q u e l l e s se s o n t e f f e c t u e s l e s e s s a i s de 
pompage des p u i t s de l a H e u t t e ( 5 8 3 . 2 2 6 / 1 ) , de P lagne ( 5 8 3 . 2 2 6 / 2 ) e t de Pe'ry 
( 5 8 4 . 2 2 6 / 2 ) n ' a u t o r i s e n t que l a d e f i n i t i o n d ' u n o r d r e de g r a n d e u r des pe rmea­
b i l i t e s . En e f f e t , 1 ' i n t e r a c t i o n de p l u s i e u r s sys temes a q u i f e r e s , 1 ' i m p o r ­
t a n c e des r e c h a r g e s d ' o r i g i n e d i v e r s e en c o u r s d ' e s s a i , e t 1 ' i n f l u e n c e r e c i -
p roque des pompages s i m u l t a n e s h y p o t h e q u e n t s e r i e u s e m e n t 1a s e c u r i t e de 1 ' i n ­
t e r p r e t a t i o n ( v o i r r e s u l t a t s d i v e r g e n t s ä l a H e u t t e d ' a p r e s I n s t i t u t G e o t e c h ­
n i q u e SA, 1970 e t B. S c h i n d l e r , 1 9 7 9 ) . On p e u t donner pour l e s g r a v i e r s une 
f o u r c h e t t e de permeab i l i t e ' a l l a n t de 7 • 10-"^ m/s ä 1.1 • 1 0 " ^ m / s , 
c e n t r e e s u r une mediane de 2 • 1 0 " ^ m/s e n v i r o n . 

L ' h e t e r o g e n e i t e l o c a l e e t r e g i o n a l e des a l l u v i o n s e s t i l l u s t r e e , ä t i t r e com-
p l e m e n t a i r e , p a r l e s v a l e u r s i n d i c a t i v e s o b t e n u e s ä 1a STEP de Sonceboz e t a 
1a c l u s e de C h a t e l ( V i g i e r ) . 

Dans 1 ' e n s e m b l e , on ne peu t guere d e f i n i r une p e r m e a b i l i t e s p e c i f i q u e des 
a q u i f e r e s d i t s i n f e ' r i e u r s e t s u p e ' r i e u r s . Les t r a n s m i s s i v i t e ' s ne s o n t connues 
que pour l e s 10 ou 20 m s u p e r i e u r s du r e m p l i s s a g e a l l u v i a l . D 'ap res l e s r e ­
s u l t a t s g e o p h y s i q u e s (Co lombi Schmutz D o r t h e SA, 1 9 7 3 ) , on p e u t pense r q u e , 
dans l a r e g i o n de l a H e u t t e , des g r a v i e r s assez permeab les peuven t se r e n c o n ­
t r e r j u s q u ' ä une p r o f o n d e u r de 50m e n v i r o n . D ' a p r e s l e s e s s a i s de pompage e f ­
f e c t u e s en 1969, l a t r a n s m i s s i v i t e reconnue e s t 2 ä 3 f o i s p l u s g rande au 
p u i t s de l a H e u t t e q u ' ä c e l u i de P l a g n e , e t l e s deux p u i t s s o n t b i e n c o n n e c -
t e s h y d r a u l i q u e m e n t . Avec un d e b i t de 2 ' 0 0 0 1/min au p u i t s de l a H e u t t e , l e s 
r a b a t t e m e n t s se s t a b i l i s e n t assez r a p i d e m e n t . Dans " I n s t i t u t ge 'o techn ique SA, 
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1970" page 3 9 , on e s t i m e ä e n v i r o n S'OOO 1/min l e de'bit de t r a n s i t t o t a l , e t 
ä e n v i r o n 3 ' 0 0 0 1/min l e d e b i t de l a p a r t i e reconnue en f o r a g e . Par c o n t r e , 
l e p u i t s de Pe'ry e s t moins b i e n c o n n e c t e a ce Systeme a q u i f e r e amon t . I I d o i t 
en e t r e sepa re pa r une zone r e l a t i v e m e n t peu p e r m e a b l e , c a r avec un d e b i t de 
700 1/min au p u i t s de Pe'ry on e 'puise l e n t e m e n t 1 ' a q u i f e r e , sans i n f l u e n c e r 
s e n s i b l e m e n t l a nappe en amont . Avec un d e b i t de 450 1/min on a t t e i n t pa r 
c o n t r e , meme en e t i a g e , un e q u i l i b r e h y d r o d y n a m i q u e . On p e u t pense r que l e 
t r a n s f e r t d ' e a u s o u t e r r a i n e p r o v e n a n t de 1 'amont ne depasse guere 400 1 / m i n , 
e t ^ q u e l e s u r p l u s e x p l o i t a b l e , s u r t o u t en c r u e , p r o v i e n t de 1 'e'pandage 
d ' e b o u l i s du f l a n c n o r d . Une r a p i d e e s t i m a t i o n du d e b i t de t r a n s i t nous donne 
Q = T • i • L = 0 .025 • 0 . 0 0 4 • 100 = O.Ol m ^ / s , s o i t 600 1 / m i n . 
Dans " I n s t i t u t Ge 'o techn ique SA, 1970" page 18 on l ' e s t i m e ä 288 1 / m i n . 

9 . 2 . 4 P i e z o m e t r i e ( v o i r f i g u r e 11) 

E n t r e l e s p u i t s de P lagne e t P e r y , on c o n n a i t assez b i e n l e s n i v e a u x e t 
f l u c t u a t i o n s p i e z o m e ' t r i q u e s de l a n a p p e . En d e h o r s de c e t t e z o n e , on ne p o s ­
sede que q u e l q u e s i n f o r m a t i o n s ä l a Station d ' e p u r a t i o n de Sonceboz , e t ä l a 
c l u s e de C h a t e l . 

De m a n i e r e g e n e r a l e , on c o n s t a t e que l e c e n t r e de l a v a l l e e d r a i n e l a n a p p e , 
c ' e s t - ä - d i r e que l e s f l a n c s a l i m e n t e n t c e t t e d e r n i e r e . Le g r a d i e n t d ' e t i a g e 
e n t r e l e p u i t s de P lagne e t " l e V e r n e t " v a u t 6 . 5 %o e t 9 %o e n t r e " l e V e r n e t " 
e t "en bas des P r e ' s " , ce q u i e s t s u p e r i e u r au g r a d i e n t moyen dans l e s a l l u ­
v i o n s r e c e n t e s de l a Suze e n t r e l a STEP de Sonceboz e t R o n d c h a t e l , q u i v a u t 6 
ä 6 .5 %o. Le g r a d i e n t n ' e s t que de 5 %o e n t r e "en bas des Pre's" e t l e p u i t s 
de P e r y . Ce la t emo igne en f a v e u r d ' u n e decharge de l a nappe dans l a Suze au 
meandre du V e r n e t , e t c o r r o b o r e a i n s i l e s r e ' s u l t a t s des e s s a i s de pompage. 

A l a H e u t t e , une d r a i n a n c e a e t e c o n s t a t e e ( I n s t i t u t Ge'otechnique SA, 1970 e t 
B. S c h i n d l e r , 1979) de 1 ' a q u i f e r e s u p e ' r i e u r v e r s 1 ' a q u i f e r e i n f e ' r i e u r , ce q u i 
m o n t r e q u ' o n se t r o u v e dans une zone d ' a l i m e n t a t i o n de l a nappe . Pres du 
p u i t s de Pe'ry pa r c o n t r e , l e n i v e a u r e l a t i v e m e n t e ' leve du p i e z o m e t r e 
5 8 4 . 2 2 6 / 1 3 , dans un n i v e a u s a b l e u x p r o f o n d , p o u r r a i t i n d i q u e r q u ' o n s ' a p p r o -
che de 1a zone d ' e x u t o i r e . Au p u i t s de P e r y , l e n i v e a u d ' e t i a g e e s t d ' e n v i r o n 
30 cm i n f e r i e u r ä c e l u i de l a Suze , e t en c r u e , i l l u i e s t ega l ou s u p e r i e u r , 
r e a g i s s a n t v i v e m e n t aux p r e ' c i p i t a t i o n s (Ke l l e r h a l s , T r ö h l e r , 1 9 7 8 ) . Le g r a ­
d i e n t l o c a l e s t d i r i g e v e r s l e SE. Les p i e z o m e t r e s s i t u e s ä c o t e du p u i t s e t 
p l u s en a v a l ne r e a g i s s e n t pas de l a meme m a n i e r e que ceux s i t u e s en amont du 
p u i t s . En p e r i o d e de c r u e , 1 'eau s o u t e r r a i n e debo rde l e n i v e a u du t h a l w e g e t 
i n o n d e l a p l a i n e en a v a l du p u i t s . 

Tous ces f a i t s d e m o n t r e n t que dans c e t t e zone 1 ' a q u i f e r e se decharge dans l a 
Suze . 

Les f l u c t u a t i o n s p i e z o m e t r i q u e s r e p r e s e n t e e s au h a u t de l a f i g u r e 11 i l l u s -
t r e n t l e compor tement de 1a nappe 200 ä 300 m en amont du p u i t s de P e r y , dans 
l a zone de t r a n s i t i o n e n t r e l e s a l i m e n t a t i o n s e t l e s decharges de l a n a p p e . 
On c o n s t a t e que l a b o r d u r e n o r d ( p i e z o m e t r e 16) r e a g i t mo ins f o r t e m e n t aux 
a l i m e n t a t i o n s que l a b o r d u r e sud ( p i e z o m e t r e s 13 e t 1 4 ) . Les n i v e a u x 
anorma lement e ' leves des 3 de'cembre 1974 e t 26 j u i n 1975 s o n t - i l s dus ä une 
a l i m e n t a t i o n pa r l e v e r s a n t n o r d ou ä des e r r e u r s de mesure? Le g r a d i e n t de 
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Figure 15 Fluctuations piezometriques d'apres mesures de controle pour la route <T6) 
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l a nappe , Oriente E - W en e ' t i a g e , s ' o r i e n t e SW - NE en pe ' r iode de c r u e , s u r ­
t o u t de c r u e h i v e r n a l e . Ceci mon t re que T a l i m e n t a t i o n de 1 ' a q u i f e r e ä c e t 
e n d r o i t p r o v i e n t p r i n c i p a l e m e n t des e ' b o u l i s du f l a n c sud ( "en bas des Pris'). 

Tab leau 1 1 : O b s e r v a t i o n s du s e r v i c e c a n t o n a l des p o n t s e t chaussees pour l a 

r o u t e "T 6" 

P i e z o m e t r e s 

Ho Coordonnees/ Cote t e r r a i n Cote tubage P r o f . Per lode d ' o b s e r v a t i o n Niveau d ' e t i a g e Niveau de c r u e D i f f . 
m 

Ko reg . OKT OKR m 

D i f f . 
m 

33 584 .392 /226 .534 .17 607.30 608.30 12 3 1 . 0 5 . 7 4 - 2 1 . 0 8 . 7 5 599.15 (3 ) 600.25 (5) 1 .10 

30 584 .320 /226 .268 .14 600.73 601.59 21 3 1 . 0 5 . 7 4 - 0 8 . 0 6 . 7 6 (1 ) 599.99 ( 3 ) 599.85 (5 ) 0 .72 

32 584 .390 /226 .50B.16 604.30 604.25 13 3 1 . 0 6 . 7 4 - 0 8 . 0 6 . 7 6 (1 ) 598.99 (3 ) 699.45 (5 ) 0 .46 

15 584 .480 /226 .300 .13 699.70 600.95 24 3 1 . 0 5 . 7 4 - 0 8 . 0 6 . 7 6 (1 ) 598.92 (3 ) 599.68 (5 ) 0 .86 

22 585 .293 /226 .693 .18 610.00 611.10 17 3 1 . 0 5 . 7 4 - 1 7 . 0 2 . 7 6 598.05 (08 .75) 600 .89 (04 .76) 2.84 

27 585 .270 /225 .666 .13 608.80 609.90 18 31 . 0 5 . 7 4 - 1 7 . 0 2 . 7 6 596.40 ( 1 1 . 7 4 ) 598.25 ( 6 ) 1 .85 

44 585 .313 /225 .088 .4 597.20 597.65 14 0 4 . 0 2 . 7 5 - 0 8 . 0 6 . 7 6 (1 ) 594.88 (10 .75 ) 595.25 (04 .75) 0.38 

40 585 .333 /225 .089 .5 589.80 590.25 14 0 4 . 0 2 . 7 5 - 0 8 . 0 6 . 7 6 (1 ) 583.75 (05 .75 ) 595.65 (06 .75 ) 1.90 

20 685 .356 /225 .386 .10 685.80 586.76 20 ju1n 74 -08 .06 .76 584.60 (3) 585.65 (5 ) 1.05 

24 686 .398 /224 .571 .9 577.10 678.16 24 J u i n 74 -08 .06 .76 670.00 (3 ) 571.00 ( 5 ) 1.00 

342 585 .443 /224 .644 .10 566.70 587.55 ? dec . 74 -08 .06 .76 (2) 657.80 (4) 660.40 (6 ) 2.60 

341 585 .443 /224 .544 .10 566.70 667.45 21 d e c . 74 -08 .06 .76 ( 2 ) 560.40 (4 ) 556.60 (6 ) 6.20 

(1 ) + j a n v i e r - novembre 1977 (4 ) l e 04 .04 .1976 
(2 ) + j a n v i e r - j u i l l e t 1977 (B) decembre 1974 
( 3 ) l e 30.08.1974 (6) l e 02 .02 .1976 

Sources 

Nom Coordonnees/ 
No r e g . 

a l t i t u d e Per iode 
d ' o b s e r v a t i o n 

Q moy. es t ime Q miniimim Q maximum Var . 

Barguer 
Sonceboz 

P i s e i c u l t u r e 
Pery 

Reuchenette 
Source du Dogger 

579/226.1 

584/226.7 

586 /225 .3 

728 m 

599 m 

590 m 

dec . 71 - d e c . 74 

j a n v . 75 - f e v r . 76 
J a n v . - nov. 77 

a v r i l 70 - J u i n 76 

90 

60 

1 '000 

0 ( a o ( i t - o c t . 72 
f e v . , s e p t . 73 

n a i , aoüt 74) 

37 .5 ( 1 5 . 0 4 . 7 7 ) 

0 ( a o Q t - s e p t . 
70 /74 ) 

350 
( d S c . 74) 

100 
( 2 9 . 0 1 . 7 7 ) 

11 '400 
( a v r i l 70) 

CO 

2.7 

CO 
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I I e s t i n t e r e s s a n t de n o t e r a u s s i q u ' ä T e c h e l l e s a i s o n n i e r e , l e s a l i m e n t a -
t i o n s de l a nappe au p ie ' zomet re 14 ne s o n t pas p r o p o r t i o n n e l l e s au de ' b i t de 
la Suze ( v o i r mai - j u i l l e t 1 9 7 5 ) , mais p l u t o t au re'gime des s o u r c e s k a r -
s t i q u e s , i n f l u e n c e ' pa r l a f ö n t e des n e i g e s ( v o i r l e s sou rces du Dogger ä Cha-
t e l j . Ce n e s t pas t e l l emen t l e cas pour l e s p ie ' zomet res 16 e t s u r t o u t 13 ou 
l e s n i v e a u x de base de j u i n e t aou t 1974 e t de j u i l l e t 1975 son t c o m p a r a b l e s . 
Ces 2 p i e z o m e t r e s s o n t p e u t - e t r e s i t u e ' s dans une zone r e l a t i v e m e n t pe rmeab le 
e t sans c o n t a c t f a c i l e avec l e s zones a l i m e n t a i r e s de l a nappe . A t i t r e com-
p a r a t i f , on a r e p r e s e n t e a u s s i l e s f l u c t u a t i o n s des eaux s o u t e r r a i n e s au p i e d 
du p ä t u r a g e de C h a t e l ( p i e ' zome t re 5 8 5 . 2 2 5 / 1 0 ) , en c o n t r e b a s des sou rces du 
Dogger . On v o i t que ce p ie ' zomet re e s t i n f l u e n c e ' p a r l e s eaux k a r s t i q u e s 

9 . 2 . 5 D e b i t des sou rces 

Les g randes sou rces k a r s t i q u e s ( T o u r n e d o s , C u c h a t t e , l e s deux sou rces de Cha-
t e e t c e l l e de M e r l i n ) n ' o n t pas e'te p r i s e s en compte dans ce r a p p o r t , c a r 
e l l e s n o n t pas d ' i n f l u e n c e s u r l a nappe a l l u v i a l e , e t e l l e s s o n t t o u t e s de'-
c r i t e s dans d i f f e r e n t s r a p p o r t s en p o s s e s s i o n de l 'OEHE. 

Le d e ' b i t des sou rces du Dogger ( 5 8 5 . 2 2 5 / 3 ) a ete ' mesure' pendant p l u s de 4 
a n s , a i n t e r v a l l e s p l u s ou moins r ^ g u l i e r s ( v o i r t a b l e a u 1 2 ) . Comme l a v a r i a -
b i l i t e e s t t r e s g r a n d e , i l e s t d i f f i c i l e d ' e n e s t i m e r l e d ö b i t moyen. D ' a p r e s 
les donnees d i s p o n i b l e s , i l se s i t u e aux e n v i r o n s de 1 '000 1 / m i n . I I e s t ä 
son maximum en a v r i l e t en m a i , ä cause de l a f ö n t e des n e i g e s , e t ä son m i ­
nimum e n ^ a o u t ^ e t sep tembre ( l e d e ' b i t d ' e t i a g e , n u l ä l a Station de m e s u r e , 
e s t en r e a l i t e non n u l ) . Le de ' b i t moyen suppose de l'OOO 1/min c o r r e s p o n d r a i t 
a un b a s s i n v e r s a n t d ' e n v i r o n 1.5 ä 2 km2, ce q u i c o r r e s p o n d g r o s s o modo 
aux a f f l e u r e m e n t s du Dogger ä 1 ' o u e s t des C o p e r i e s (de l a m e ' t a i r i e de T s c h a r -
n e r au C r e t du S o l e i l ) . 

A t i t r e c o m p a r a t i f , l e de ' b i t des s o u r c e s Ba rgue r ä Sonceboz e s t beaucoup p l u s 
f a i b l e en moyenne ( e n v i r o n 85 1 / m i n ) e t un peu moins v a r i a b l e . Malgre ' d ' a s s e z 
f o r t e s v a l e u r s d ' a v r i l ä j u i n , i l s ' a c c r o i t s u r t o u t de novembre ä j a n v i e r 
avec un maximum en de'cembre. Son miminum se s i t u e en a o u t e t s e p t e m b r e . ' 
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Tab leau 12: De'b i t des s o u r c e s du Dogger ä C h a t e l (en 1 /m in ) 
73 m e s u r e s , moyenne ( 1 ) 1 '826 1/min ( e c a r t - t y p e 2 ' 5 6 2 1 /m in ) 

Ho1s 
1970 

Jour 1 Debit 
1971 

J 1 Q 

1972 

J 1 Q 

1973 

J 1 Q 

1974 

J 1 Q 

1975 

J 1 Q 

Moyenne ( 1 , 2 ) 
mensuel le 

Nombre 
de v a l e u r 

J a n v i e r 13. 1 0 

20. 1 0 

27. 1 600 

04. 0 

14. 0 1 

OB. 1 2'529 

15. 1 1'194 687 3 

F e v r i e r 03. 1 0 

10. 1 0 

17. 1 0 

24. 0 

02. 1 0 

15 . 1 0 

1 

04. 1 3'678 

14. 1 1 '236 

28. 1 370 587 3 

Mars 

1 

05 . 1 0 

12. 0 16. 0 26. 870 

07 . j 0 

15. 558 

29. 3 '600 

14. 1 r256 841 5 

A v r i l 20. 1 10'200 

21. 1 11 '400 

23. 1 8 '400 

28. 1 9'000 

30. 1 4 '200 

07. 1 900 

21. 1 420 18. 1 307 16 . 1 610 

04. 1 120 

18. 1 r7oo 2'205 5 

Mal 04. ' 5 '400 

13. 1 5'400 

27. ] 5'400 

09. 600 15. r8oo 
0 2 . 300 

16. 420 

31. 2 '460 

11. 1 3 '012 

24. ] 1 '890 

2'262 5 

J u i n 0 3 . 2 '700 

23. 1 '800 17. , 1 ' 2 0 0 22. 300 12 . 495 14 . 1 210 

02 . 1 4 '662 

17. j 2 '529 

26. 3'036 

1'310 6 

J u i l l e t 03 . 1 2 '100 

10. 1 r800 
30. 1 0 (3) 

31. 0 17. 0 

O l . 3 '312 

16. 80 

31. 0 

607.5 4 

Aoüt 16. 0 

30. 1 0 (0) (1) 

Septembre 

23. 0 18. 0 24. 450 

04. 0 

15 . 0 112.6 4 

Octobre 01. 1 0 

21. 1 0 09. 1 0 

09 . 1 0 

01. 1 2 '280 

17 . 1 1'006 

30. 4 '428 i 
857 3 

Movembre 18. 360 

25. 240 ! 03. 0 15. 3'096 
1 

1'132 3 

Decembre 02 . 420 

09. 1 240 

16. 1 0 

15. 0 

1 
22. 0 18 . 160 

05. 4 '740 

20. 1 2 '682 i 808 5 

Annee 951 (2) 

(1 ) Les moyennes sont probablement non r e p r e s e n t a t l v e s du d e b i t moyen 
( t rop peu de mesures par rappor t aux f l u c t u a t i o n s ) . 

(2 ) La moyenne basee s u r l e s moyennes mensue l l es e s t probablement p lus 
proche du d e b i t moyen v r a i . 

(3 ) A la Station de mesure; l e deb i t d '6t1age v r a i e s t non n u l . 
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Tab leau 13: D e b i t des s o u r c e s Barguer ä Sonceboz (en 1 /min) 
40 m e s u r e s , don t 2 en de'cembre 1 9 7 1 , moyenne de 8 8 . 6 1/min 
( e c a r t - t y p e de 9 9 . 2 1 /min) 

1972 
date 1 d e b i t 

1973 
date 1 d e b i t 

1974 
date 1 deb i t 

Moyenne 
mensuel le 

nombre de 
v a l e u r s 

J a n v i e r 04 . 1 137.9 

14. 1 76.3 

15. 120 

113.3 2 

F e v r i e r 0 2 . 28 .6 

16. 167.1 08. 0 46 .4 2 

Mars O l . j 97.4 

16. 1 101.4 16. 1 0 29. 1 96 .3 65 .2 3 

A v r i l 18. . 174 

i 
16. 17 .5 

30. 1 0 91 .4 2 

Mal 09 . 71.8 

30. 0 

15. ' 217 17 . j 0 

31. 46 .4 91 .9 3 

J u i n 22. 210 08. , 154 14. j 27 .6 130 .5 3 

J u i l l e t 31. 0 24. 1 61 O l . 104 

15 . 34.1 

31. 0 

36 .7 3 

Aoüt 

] 
16. 0 

30. 0 (0 ) (1 ) 

Septembre 11. ' 0 24. 0 17 . 5 1.7 3 

Octobre 09 . 0 O l . 67.7 

17. 203.4 6 6 . 3 2 

Kover t re 03 . [ 0 1 15. 253 126.6 2 

Deceniire 22. ' 111 .2 

1 

18. 1 292 

1 

06. 

19 . 

350 

340 249.4 3 

Annee 84 .77 

Au p i e d du v e r s a n t no rd se t r o u v e l a sou rce capte 'e de Bonnes F o n t a i n e s 
(25 - 100 l / m i n ) , e t au p i e d du v e r s a n t s u d , on c o n n a i t un c e r t a i n nombre de 
s o u r c e s non c a p t e e s . A l ' o u e s t , i l s ' a g i t des decharges du cone d ' e b o u l i s de 
Nidau s u r l e t h a l w e g . A l ' e s t , i l s ' a g i t en p a r t i e de l a decha rge du f l a n c 
c a l c a i r e de l a f o r e t des Oeuches ( P o r t l a n d i e n ) e t en p a r t i e de l a decha rge de 
l a nappe dans l e s r u i s s e a u x l a t e r a u x . Une de ces decha rges combine'es (Co lomb i 
Schmutz D o r t h e SA, 1973) a l i m e n t e une p i s c i c u l t u r e . Son d e b i t e s t assez c o n s -
t a n t , l l f l u c t u e e n t r e 25 e t 100 1/min e t v a u t en moyenne e n v i r o n 60 1/min 

v o i r f i g u r e 1 1 ) . Les s o u r c e s s i t ue ' es sous l a masse e'boule'e de F i n du C los 
( K e l l e r h a l s & T r ö h l e r , 1977) f o u r n i s s e n t ensemble 0 ä 50 1 / m i n , c e l l e s i t u e ' e 
au p i e d du cone d ' e b o u l i s " d ' e n bas des Pre's" ( K e l l e r h a l s & T r ö h l e r 1977) 
e n v i r o n 100 ( ? ) a 400 1/min e t une a u t r e p l u s en a v a l ( K e l l e r h a l s & ' T r ö h l e r , 
1977) e n v i r o n 2 a 30 1 / m i n . Le de ' b i t g l o b a l des de'charges p r o v e n a n t du 
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f l a n c entre l a H e u t t e e t Pe'ry v a r i e e n t r e 100 1/min ( ? ) e t e n v i r o n S'OOO 
1 / m i n , i l p o u r r a i t a t t e i n d r e en moyenne 400 ä 600 1/min ( o r d r e de g r a n d e u r ) . 
La f o r e t des Oeuches c o u v r e e n v i r o n 0 . 8 5 k m ^ , e t d e v r a i t a i n s i f o u r n i r un 
d e b i t s o u t e r r a i n d ' e n v i r o n 500 1 / m i n . Comme on l ' a vu pa r l e s r e ' a c t i o n s du 
p ie ' zomet re 13 , i l e s t peu p r o b a b l e que l e f l a n c c a l c a i r e a l imen te f o r t e m e n t 
l a nappe ä c e t e n d r o i t . I I se decharge p l u s p robab lemen t dans l e p e t i t r u i s ­
seau q u i l o n g e l e p i e d du v e r s a n t . 

La Situation e s t p r o b a b l e m e n t b i e n d i f f e ' r e n t e un peu p l u s ä 1 ' e s t , au p i e d de 
l a f o r e t de 1 ' E n v e r s . On ne c o n n a i t pas de s o u r c e au bas du v e r s a n t , d o n t l a 
s u r f a c e e s t e'galement d ' e n v i r o n 0 . 8 5 km^ , en g rande p a r t i e occupe'e pa r des 
e b o u l i s . On peu t donc pense r que l a nappe r e g o i t e n v i r o n 500 1/min de ce 
f l a n c de 1 ' E n v e r s . Rappeions q u ' o n se t r o u v e dans une zone d ' a l i m e n t a t i o n de 
1 ' a q u i f e r e . 

Le cone d ' e b o u l i s de N i d a u , ou s ' i n f i l t r e l e r u i s s e a u de l a combe s u s j a c e n t e , 
se de'charge p r o b a b l e m e n t d i r e c t e m e n t dans l a nappe dans l a p a r t i e Orientale, 
e t en s u r f a c e dans l a p a r t i e o c c i d e n t a l e ( s o u r c e s non c a p t e e s ) . L ' a p p o r t ä l a 
nappe e s t d e ' l i c a t ä e s t i m e r . I I p o u r r a i t e t r e de q u e l q u e s c e n t a i n e s de 1 / m i n . 

9 . 2 . 6 Ch imie 

L ' eau du p u i t s de P e r y , d o n t l e s t empe ' ra tu res s u i v e n t l e s f l u c t u a t i o n s s a i ­
s o n n i e r e s , r e s s e m b l e f o r t e m e n t ä c e l l e de l a Suze . E l l e ne s ' e n d i s t i n g u e que 
pa r une t e n e u r en s u l f a t e e t une o x y d a b i l i t e le 'gerement p l u s f a i b l e s . Ce la 
e s t p robab lemen t dd au f a i t que l e s E c h a n t i l l o n s o n t E t e pre' leve's ä l a f i n de 
1 'au tomne 1969, ä un moment ou l a nappe , e p u i s e ' e , e t a i t b i e n au dessous du 
n i v e a u de l a Suze. Par c o n t r e , l a c o l o r a t i o n de l a Suze , en döcembre 1975 , 
n ' a pas a t t e i n t l a nappe , p robab lemen t p l u s h a u t e ä ce m o m e n t - l ä . 

Tab leau 14 : Paramet res c h i m i q u e s (Nappe a l l u v i a l e ) 

Parametres e t dates La Heutte 
583/226.1 

Plagne 
683 /226 .2 

Weber 
583 /226 .4 

PSry 
584 /226 .2 

Temperature 
l e s 1 6 . 8 . / 1 5 . 1 0 . / 
2 1 . 1 1 . 6 9 / 1 7 . 1 1 . 7 7 

1 0 . 2 / 9 . 3 / 8 . 7 / - 1 2 . 9 / 1 0 . 7 / 1 1 . 0 ( 2 ) / - 1 3 . 2 / 1 0 . 4 / 9 . 3 / - 1 3 . 7 / 1 0 . 4 / 9 . 6 ( 1 )/~10 
Debi t m^/s 

1 . 6 / 1 . 0 5 / 3 . 6 / 7 . 2 6 

Chimie , des 2 2 . 1 0 . / 
6 . 1 1 . / 7 . 1 1 . 6 9 / 
17 .11 .77 
Durete carbonatee 
KH r f r a n s a l s ) 

2 1 . 8 / 2 2 . 1 / - / - 2 1 . 5 / 2 0 . 7 / - / - 2 6 . 0 / - / - / - 2 4 . 3 / 2 4 . 0 / 2 3 . 8 / 8 / 2 3 . 0 2 5 . 4 / 2 5 . 4 / 2 4 . 8 / 2 4 . 1 

S u l f a t e s (mg/ l ) 
N i t r a t e s (mg/ l ) 
C h l o r u r e s (mg/ l ) 

1 1 / 1 2 / - / -
4 / 4 / - / -
Z . 8 / 2 . 4 / - / -

1 2 / 1 5 / - / -
4 / 4 / - / -
2 . 4 / 2 . 1 / - / -

1 2 / - / . / -
1 / - / - / -
3 . 5 / - / - / -

1 0 / 1 1 / 1 0 / 1 3 
7 / 8 / 8 / 9 
3 . 6 / 4 . 4 / 4 . 8 / 5 . 2 

1 3 / 1 2 / 1 3 / 1 8 
7 / 8 / 7 / 6 
4 . 3 / 4 . 8 / 5 . 3 / 4 . 2 

Oxydabi l l t l 
(mg/l KHn04) 2 . 5 / 2 . 5 / - / - 2 . Z / 3 . 4 / - / - 1 4 / - / - / - 3 . 1 / 2 . 8 / 2 . 7 / 3 . 6 5 . 8 / 8 . 2 / 7 . 4 / 7 . 4 

React ion ä l a c o l o ­
r a t i o n de l a S u z e , 
du 11.12.1976 

negat ive p o s i t i v e negat ive negat ive -

(1 ) La temperature e s t remontee de 8 .6 ä 9 .6 en t re l e 10 e t l e 21 novembre, 
a l o r s q u ' a i l l e u r s e i l e c o n t i n u a i t de descendre 

(2 ) Apres une per iode de crue 
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L 'eau d u p u i t s Weber s ' i n d i v i d u a l i s e pa r une assez g rande d u r e t e ' , p resque pas 
d e n i t r a t e s e t une t r e s mauva ise o x y g e n a t i o n . 

L ' eau des p u i t s de l a H e u t t e e t de P lagne e s t r e l a t i v e m e n t d o u c e , t r e s peu 
cha rgee en n i t r a t e s , en c h l o r u r e s e t b i e n o x y g e n e e . C e l l e de l a H e u t t e se 
d i s t i n g u e e n c o r e pa r l a f a i b l e v a r i a b i l i t e des p a r a m e t r e s c h i m i q u e s e t des 
t e m p e r a t u r e s . On s a i t pa r 1 ' e s s a i de c o l o r a t i o n de 1975 ( d e l l a V a l l e , 1975) 
que l a Suze a l i m e n t e en p a r t i e l e p u i t s de P l a g n e , ce q u i p o u r r a i t e x p l i q u e r , 
p e u t - e t r e , une p l u s g rande v a r i a b i l i t e ' des p a r a m e t r e s e t des t empe ' ra tu res 
p l u s e ' leve 'es. De p l u s , meme s i l e s deux p u i t s s o n t b i e n connec te ' s h y d r a u -
1 i q u e m e n t , l e s g r a d i e n t s l ocaux son t e f f e c t i vement O r i e n t e s d i f f e ' r e m m e n t : 
W - E pour P lagne e t NW - SE pour l a H e u t t e . 

De m a n i e r e g e n e r a l e , l a n a t u r e c h i m i q u e de 1 'eau des deux p u i t s p l a i d e en f a ­
veu r d ' u n e a l i m e n t a t i o n p a r l e s eaux k a r s t i q u e s . On c o n s t a t e e n c o r e que l a 
c h i m i e de l a nappe ä l a H e u t t e e t ä P lagne r e s s e m b l e beaucoup p l u s ä c e l l e 
des s o u r c e s Barguer q u ' ä c e l l e des s o u r c e s k a r s t i q u e s du v e r s a n t n o r d ( C u ­
c h a t t e e t T o u r n e d o s ) , a l o r s que c ' e s t p l u t o t 1 ' i n v e r s e pour l e p u i t s de PEry . 

Tab leau 15: Pa ramet res c h i m i q u e s ( S o u r c e s ) 

29.4.1981 2 0 . 4 . 7 0 2 2 . 1 . 7 2 

Cuchatte Tournedos Barguer 1 /2 V ignero le Talvone Dogger 
Temperature 8 .5 8 .2 5 . 2 / 5 . 2 7 ,8 - 7.6 

Durete carbonatee KH 
C f r a n j a l s ) 

S u l f a t e s 
(mg/ l ) 

N i t r a t e s 
(mg/ l ) 

C h l o r u r e s 
(mg/ l ) 

O x y d a b i l i t e 
(mg/l KHn04) 

2 3 . 2 

7 

6 

5.6 

2 .3 

24.4 

8 

7 

5 

2 .4 

2 1 . 3 / 1 3 . 6 

13/11 

4/4 

0 . 6 / 3 . 6 

3 . 0 / 2 . 9 

16 .8 

8 

5 

1.7 

1.7 

1 6 . 3 - 1 9 

6 -9 

1-3 

1 . 2 - 1 . 6 

6 . 6 - 8 . 9 

27.7 

25 

11 

39.1 

1.6 

9 . 2 . 7 C o n c l u s i o n 

La v a l l e e de l a Suze e n t r e F r i n v i l l i e r e t Sonceboz ne possede un a q u i f e r e e x ­
p l o i t a b l e q u ' e n amont de Pe'ry, de 've loppe e s s e n t i e l l e m e n t ä l a h a u t e u r du v i 1 -
l a g e de l a H e u t t e e t se r e d u i s a n t t r e s p r o b a b l e m e n t en amont des c a p t a g e s 
e x i s t a n t s . E n t r e Pe'ry e t F r i n v i l l i e r , T e a u s o u t e r r a i n e con tenue dans l e s 
t e r r a i n s meubles n ' e s t pas e x p l o i t a b l e , ä cause des perme'abi 1 i t e ' s beaucoup 
t r o p f a i b l e s de ces t e r r a i n s . 

SchEmat iquemen t , T a q u i f e r e s ' a l i m e n t e en amont de l a H e u t t e e t se de'charge 
dans J a Suze au SSW de Pe' ry . D ' a p r e s l e s d e ' b i t s e x p l o i t a b l e s dans l e s p u i t s , 
l e d e b i t de t r a n s i t des eaux s o u t e r r a i n e s e s t i n f e r i e u r ä l'OOO l / / m i n au 
p u i t s de Pe'ry e t s u p e ' r i e u r ä 3 ' 0 0 0 1/min ä l a H e u t t e . En a d m e t t a n t une l a r ­
geu r de 300 m, un g r a d i e n t de 6 %o e t une perme'abi 1 i t e de 2 • 10-3 m / s , 
l ' a q u i f e r e t r a n s p o r t e r a i t 216 1/min pa r m e t r e d ' e p a i s s e u r . 
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On peu t donc penser que 1 ' e ' pa i sseu r de l ' a q u i f e r e e s t en moyenne s u p e r i e u r e a 
15 m ä l a H e u t t e , i n f e ' r i e u r e ä 5 m au p u i t s de Pe'ry, se r E d u i s a n t enco re en 
d i r e c t i o n de Pe'ry. L ' e ' p a i s s e u r a q u i f e r e se r e ' d u i t p r o b a b l e m e n t e 'galement en 
amont du p u i t s de P l a g n e . 

En te rmes de b i l a n , l ' a q u i f e r e d e v r a i t se c h a r g e r d ' a u moins 1 '000 1/min ^ 
( p l u t o t 2 ' 0 0 0 ) en amont de l a H e u t t e , pa r l e s f l a n c s de T E n v e r s e t l e s cones 
de l a G o l a t t e e t de N i d a u , e t i l d e v r a i t se de 'charger d ' a u moins 2 ' 0 0 0 l / m i n 
en d i r e c t i o n de Pe'ry, e s s e n t i e l l ement dans l a Suze . 



10. RECAPITULATION 

Au^cou rs des annees 1975 - 1979. l'OEHE a r e l e v e des donnees h y d r o l o q i q u e s 
t r e s abondan tes dans l e V a l l o n de S t - I m i e r . Ces donnEes o n t ete m ises en v a ­
l e u r p a r l ' o r d i n a t e u r du bureau J ä c k l i SA, Z ü r i c h . 

Des Chi f f r e s d ' e c o u l e m e n t o n t ete e n r e g i s t r e s ä c i n q s t a t i o n s l i m n i g r a p h i q u e s 
s i t u e e s l e l ong de l a Suze. I i s o n t pe rm is de c a l c u l e r l ' e c o u l e m e n t r e g i o n a l 
des d i v e r s b a s s i n s v e r s a n t s p a r t i e l s e t de l ' e n s e m b l e du b a s s i n v e r s a n t du 
v a l Ion d̂e S t - I m i e r . L 'e ' tude des b a s s i n s t o p o g r a p h i q u e s mon t re que l ' e c o u l e ­
ment r e g i o n a s p e c i f i q u e des deux b a s s i n s p a r t i e l s s u p e ' r i e u r s j u s q u ' ä l a Sta­
t i o n Suze V i l l e r e t e s t n e t t e m e n t d e ' f i c i t a i r e - l e s c h i f f r e s se s i t u e n t 
au -dessous de 16 1/sec km^ - e t q u ' i l e s t compense seu lement pa r 1 ' a p p o r t 
des deux abondan tes s o u r c e s k a r s t i q u e s de La Dou e t de La R a i s s e t t e . En a v a l 
de ces deux s o u r c e s , l ' e ' c o u l e m e n t r e ' g i o n a l s p e ' c i f i q u e e s t s u p e ' r i e u r ä l a 
moyenne, l e s v a l e u r s e n r e g i s t r e ' e s v a r i e n t e n t r e 30 e t 40 1/sec km^ . On en 
d e d u i t que l e b a s s i n v e r s a n t e f f e c t i f du V a l l o n de S t - I m i e r d o i t e t r e p l u s 
g rand que son b a s s i n t o p o g r a p h i q u e . 

La d i f f e ' r e n c e e n t r e J e s p r e ' c i p i t a t i o n s r e g i o n a l e s e t l ' e ' cou lemen t r e g i o n a l 
donne une v a l e u r t h e o r i q u e de l ' e v a p o r a t i o n r e ' g i o n a l e o s c i l l a n t e n t r e 440 e t 
530 mm se on l ' a n n e e . Ces c h i f f r e s peuven t t r e s b i e n e t r e compare's avec l e s 
v a l e u r s d ' e v a p o r a t i o n c a l c u l a b l e s pour l e V a l l o n de S t - I m i e r d ' a p r e s l a l i t -
t e r a t u r e s u r c e t t e r e ' g i o n . 

Le c a d r e ge 'o log ique de c e t t e re 'g ion e s t forme' p a r l e s a n t i c l i n a u x de l a Mon­
t a g n e du D r o i t e t du Montoz au n o r d e t p a r l ' a n t i c l i n o r i u m de l a c h a i n e du 
C h a s s e r a l au s u d , e n t r e l e s q u e l s l e V a l l o n de S t - I m i e r r ep re ' sen te une v a l l e ' e 
s y n c l i n a l e . Les v e r s a n t s s o n t c o n s t i t u e ' s pou r T e s s e n t i e l de c a l c a i r e s du j u ­
r a s s i q u e moyen e t s u p e ' r i e u r , c o u v e r t s dans l e f o n d de l a v a l l e ' e pa r une p u i s -
s a n t e s u c c e s s i o n de mo lasse e t une m o r a i n e . 

Le V a l l o n de S t - I m i e r he'berge une t r e s abondan te nappe k a r s t i q u e dans l e s 
ca c a i r e s j u r a s s i q u e s du noyau s y n c l i n a l , nappe c a p t i v e sous l e s couches de 
m o l a s s e ^ e t l a m o r a i n e . Les s o u r c e s de La Dou e t de La R a i s s e t t e d o i v e n t e t r e 
i n t e r p r e t e e s comme des s o u r c e s de de 'bordement d e s q u e l l e s p e u t j a i l l i r T e a u 
k a r s t i q u e s ' e c o u l a n t dans l e noyau s y n c l i n a l ä c a r a c t e r e de b a s s i n . Le b a s s i n 
v e r s a n t de ces deux s o u r c e s se s i t u e dans l e b a s s i n du V a l l o n de S t - I m i e r 
l u i - m e m e , q u i , pour des r a i s o n s h y d r o g e ' o l o g i q u e s , d o i t e n g l o b e r un t e r r i t o i r e 
p l u s e t e n d u que l e b a s s i n v e r s a n t t o p o g r a p h i q u e . En o u t r e , i l comprend , dans 
l e s u d - o u e s t , c e r t a i n s t e r r a i n s p res de La Joux de P l a n e , l a p a r t i e l a p l u s 
Orientale de l a v a l l e ' e de La Sagne, p r o b a b l e m e n t a u s s i l a p a r t i e l a p l u s 
Orientale^de l a v a l l e e de La Chaux-de-Fonds e t une p a r t i e des F r a n c h e s - M o n -
t a g n e s p r e s de La C i b o u r g . Au n o r d de l a Montagne du D r o i t i l y a 
s e m b l e - t - i l a u s s i une e t r o i t e bände de t e r r a i n don t l e s eaux son t d ra ine 'es 
dans le V a l l o n de S t - I m i e r e t q u i d o i t e t r e a j o u t E e au b a s s i n v e r s a n t h y d r o ­
g e o l o g i q u e du V a l l o n de S t - I m i e r . 

En ce q u i conce rne l e s a q u i f e r e s en t e r r a i n s m e u b l e s , i l e x i s t e t r o i s zones 
p r e s e n t a n t un i n t e ' r e t : V i l l e r e t , C o u r t e l a r y - C o r t e ' b e r t e t La H e u t t e - P e ' r y . 
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La nappe a l l u v i a l e de V i l l e r e t e s t e x p l o i t e e pa r l e p u i t s de c e t t e commune. 

La nappe de C o u r t e l a r y a f a i t 1 ' o b j e t d ' u n e e'tude un peu p l u s a p p r o f o n d i e : i l 
a e t e c o n s t a t e que c e t t e nappe peu t e t r e e x p l o i t e e , ou meme s u r e x p l o i t e ' e p a r 
l e s p u i t s e x i s t a n t s . I I n ' y a l ä donc p l u s de r E s e r v e ; pa r c o n t r e , c e t a q u i ­
f e r e peu t e t r e p r o t e g e de f a g o n t r e s a i s e ' e , vu q u ' i l e s t r e c o u v e r t p a r p l u ­
s i e u r s mfetres de s a b l e s a r g i l e u x e t pa r une nappe p h r e a t i q u e . 

Dans l a s e c t i o n de Sonceboz ä F r i n v i l l i e r , i l n ' e x i s t e de g i semen t a l l u v i a l 
d ' e a u s o u t e r r a i n e u t i l i s a b l e q u ' e n t r e Pe'ry e t La H e u t t e . L ' a q u i f e r e se de've­
l o p p e en amont de l a H e u t t e . A l a h a u t e u r de ce v i l l a g e se t r o u v e n t des c a p ­
t a g e s i m p o r t a n t s (La H e u t t e e t P l a g n e - V a u f f e l i n ) . En a v a l v i e n t l e p u i t s de ^ 
Pe'ry. L ' e ' p a i s s e u r de l ' a q u i f e r e e s t d ' a u mo ins 15 m ä La H e u t t e , i n f e ' r i e u r e a 
5 m ä Pe'ry. Quelque 3 ' 0 0 0 1/min d o i v e n t t r a n s i t e r dans l a nappe ä La ^ H e u t t e . 
En a v a l de Pe'ry, l e s t e r r a i n s meubles rempl i s s a n t l e f o n d de l a v a l l e ' e s o n t 
t r e s peu p e r m e a b l e s , ce q u i f a i t que 1 'eau q u ' i l s c o n t i e n n e n t n ' e s t pas e x ­
p l o i t a b l e . 
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